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as-nous un moment dans

"des Cours d'assises et exa-

à la lumière de ce principe

f*. tson l'organe de défense de la

àeff^ (iressée contre l'individu re-

if^r'^n lois édictées par elle,
bel*

go*
Tiaes des récentes opéra-

UrliÔS-1***38 *
f*8 *! cette juridiction fantasque.

Hiry D01131 a condamné, à

^J&nité des voix, à la. peine de

f*f\^e Lofebvre-Leniaire, assas-

- belle-fille. C'est pareille-

*J_fl l'unanimité que l'opinion pu-

^»
 a

 ratifié le jugement. Qu'était

Mme Leîebvre ? Une avare.

^Avarice» mère de tous les vices » :

sagesse populaire dit vrai. L'ava-

* a détruit chez cette femme les

s affectifs. Mme Lefebvre a

Z- disgrâce suprême — l'or pour

"~ i de son eœur. Pourtant e lle

^it son fils ? Non, elle s'aimait en

r ^on « mol » n'a jamais cessé

, pendant soixante et un ans,

anffàsâ sujet de méditation. Son

Sovable égoïsme a seul animé sa

et déterminé ses désire. Rien,

prescription morale, aucun

Hmpératif » n'a opposé une antre

naissance à son insatiable et très

£oel amour d?elle^même. Mère in-

complète, elle n'a pas admis qu'une

aatre Tînt occuper le «eus- de son

eoîant.
Sans le cœur, nous ne valons rien,

te cœur seul nous fait enfants de

Dieu. Dans cette ville de Douai où

ooaiHBffnça de s'alimenter la sensibi-

lité frémissante de Marceline, poète

froamiparable quand elle parle le

tangage spontané du cœur, la jus-

tice populaire n'a pas pu consiriier

Smpunément, chez une créature hu-

maine l'absence des sentiments qui

partent du cœur; à son tour, elle n'a

pas eu pitié.

Mais en prononçant leur sentence,

tes jurés n'ont point prétendu dé-

fendre la famille, première cellule

sociale, ceUùle-mère, assise *onda-

mentile de la société. S 'ils l'ont dé-

fendue, ce n'est qu'implicitement.

Qu'est-ce, en fin d'analyse, que le

aime de « La Solitude » 1 Un mal-

terr, «a accident d'ordre naturel,

que d'ordre social, n suffit à
Mm Lefebvre que sa bru, la douce

Itatoimette Mulle, ait disparu d'entre

lie images visibles et que reniant

ç» ses flancs portaient n'ait pu je-

fcf dans le foyer sea premiers bal-

tatiaments. Rendue au monde, Mme

Lefeime ne tuerait plus — à moins

(hypothèse plausible) que son fils ne

» remariât, et dans ce cas, selon

te docteur Voivenel, elle tuerait la

*»ade épouse avec Hnccnsciaace

*Œ* mitrailleuse.

De Lille, descendons à Laval. Ici,

• watfenent de toile clémence a

NOTE-EXPRESS

an

dicté Je verdict du jury, acquittant

Marie-Thérèse Rebaux, l'odieuse pe-

tite bonne qui faisait avaler des ai-

guilles et des épingles recourbées au

bebé dont elle avait la garde, pour

se venger du père et de la mère, ses

patrons. Ce supplice de l'épingle re-

courbée, l'imagination de l'auteur

du Jardin des Supplices, Octave Mir-

beau, ne s'y est pas arrêté. La pe-

tite bonne a voulu faire jjourir le

bébé; le bébé n'est pas mort, mais,

en vertu de l'axiome juridique « l'in-

tention vaut l'acte '>, la criminelle

était passible de la peine de mort.

On l'a acquittée. Elle recommencera

si les circonstances s'y prêtent. Plai

gnons les jurés : ils n'ont pas me-

suré l'imprudence qu'il y a à mettre

ce que les Allemands appellent la

« chadenf rende », la joie de faire du

mai, à l'abri des lois répressives,

quand à poursuivre son assouvisse-

ment on peut causer mort d'homme.

Applaudissons de tout cœur à

l'acquittement que voici : Près de

Montargis, Thérèse Maréchal, 17 ans,

entrait comme domestique, le 1er sep-

tembre, au service du cultivateur

Arthur Houy. Son patron la rendit

mère et puis la congédia. Le "6 juil-

let suivant, elle le tuait de trois

coups de revolver.

Distribuons à égalité Péloge et le

blâme aux douze jurés du Cher. Ils

ont infligé une peine minime, un an

de prison, à, Georgette Louët, ou-

vrière, 22 ans, qui avait étranglé son

enfant nouveau-né. Crime affreux ?

Oui, certes. Pourtant, si j'avais été

juré, l'obsession du dialogue en-

tendu à l'interrogatoire m'aaarait

poursuivi jusqu'au bout :

«Que veux-tu que j'y fasse? » Cést

la réponse typique et topique du jeu-

ne homme qui a « jeté sa gourme. »

aux dépens dune fille naïve. « Que

veux-tu que j'y fasse ? Rien, évi-

demment, puisque la loi ne m'oblige

à rien et que l'opinion m'absout.

Notre époque a imaginé une morale

sans obligation ni sanction; je n'en

connais point d'autre. » Ainsi com-

plète-t-il sa pensée, ce débrouillard.

Vous jugez la mère criminelle,, Mes-

sieurs les Jurés ? Mais le premier

auteur du erkne, le voilà ! c'est ce

jeune homme. Pourquoi est-il en li-

berté ? Hélas, il est en liberté parce

que l'individualisme, inspirateur de

nos Codes, a sacrifié reniant et la
femme.

Donnez aux faSrés d'assises, îas-

trunamt quelque peu hasardeux de la

sécurité sociale, des bâtons pour sa/

guider et vous diminuerez le rôle qne

joue te basaird dans la distribution

de ca çfoe nous nomansxDs, un peu

étaoïd&asaai peut-être, la justice 1

René LANVOLL0H.

Dans l'Eàxo de Paris, f « onde Bcr

trand » donne régulièrement a son avis »

sur les laits dignes de remarque, et no-

tamment sur tes travers Qu'il y a lieu de
dénoncer à l'indignation publique.

il notait récemment que le musée Car-

navalet est un de ceux où les élevés des

écoles sont admis gratuitement, ce qui

leur permet de profiter de nos richesses

artistiques, élément précieux pour la for-

mation de leur esprit et de leur goût.

Mais une institutrice s'y présentait l'au-

tre iottr avec un groupe de jeunes tilles

qu'elle prépare au brevet élémentaire et à

qui elle désirait, comme illustration d'une

leçon précédente, montrer la demeure de
Mme de Sévigné.

L'employé préposé à l'entrée lui de-

manda : « Quelle école ? Une école li-

bre ? Alors, c'est deux francs par per-

sonne l »

L'Arrivée à Paris des conjurés catalans

Ainsi, dans un Musée de Paris, la gra-

tuité est exclusivement « réservée » aux

élèves des écoles communales. Là- dessus,

V « oncle Bertrand » s'amuse, avec beau-

coup d' à-propos, à imaginer la spirituelle

marquise écrivant à sa fitîe :

* Voila bien la chose la plus inouïe, la

plus insensée, la plus extravagante, la plus

folle, la plus absurde, la plus Inique, la

plus odieuse, la plus monstrueuse, la plus

révoltante, la plus désolante... »

Et il arrête là le flot d'êplthètes, en se

contentant de déclarer que « c'est bien
laïque et républicain ».

Eh ! oui, c'est très républicain. La

preuve, c'est que, dans le programme de

l'éducation « postscolaire » qui doit servir

de préface à l'Ecole unique, M. Daladier

fait figurer dans le deuxième cycle « f ini-

tiation esthétique », telle que la procure-

rait la visite des meubles de Mme de Sêoi-

gné au musée Carnavalet.

La République accorde tout à ses nour-
rissons, même /'initiation esthétique ; mais

il en coûte deux francs s'il s'agit d'élèves

d'écoles libres l~,

Paul TAILLIEZ.

OU POINT DE VUE ÉLECTORAL, LA

SITUATION EST ANGOISSANTE POUR

LES GROUPES MODÉRÉS, PARCE

QUE, COMME L'A DIT M. MARIN LUI-

MEME, S'ILS PARTICIPENT A LA

RESPONSABILITE DU POUVOIR, ILS

N'EN DÉTIENNENT A AUCUN DEGRÉ

LE CONTROLE EFFECTIF. ILS SE

RETROUVENT, AVEC UNE VICTOIRE

DOCTRINALE EN PLUS, DANS LA PO-

SITION CRITIQUE OU ILS SE TROU-

VAIENT A LA VEILLE DU 11 MAI.

Lucien ROMIIER,
dans le « Figaro ».

A LA GARE D'ORSAY

Paris, 15 novembre.
Lorsque l'on, fit l'appel des conjurés,

au départ de Perpignan, on s'aperçut
que l'un d'eux avait disparu ; c'était
Juan F'ornou ; vingt-six conjures seu-
lement avaient pris le train (levant ar-
river à S h. 42 a la gare d'Austerlitz.
Aussi, (les 8 heures, policiers, journa-
listes et photographes s'étaient rendus
li la gare d'Austerlitz, où q-uatra ca-
mionnettes de la préfecture d§ police
attendaient les voyageurs.

Mais au dernier moment, le commis-
saire Benoît, de la Surate générale, es-
timant que la gare d'Austerlitz, trop
fréquentés, ne convenait pas, décida
quo le débarquement aurait lieu a la
gare d'Orsay, dont les quaie souterrains
se prêtaient mi?ux â cette opération.

Le train, qui avait quelques minutes
de retard, entra, à 9 heures, en gare
d'Orsay, où se tenait un service d'ordre
discret.

Un wagon de 3e classa était réservé
aux Catalans, qui avaient fait le voyage
de Perpignan à Paris en compagnie de
quatre gendarmes et de huit inspec-
teurs conduits par ' l'inspecteur princi-
pas Morette, de la briRade de Toulouse:
tandis que les Voyageurs, qui n'avaient
pas été sans remarquer la présence des
conjurés, quittaient le quai d'arrivée,
les conspirateurs, se montrant .aux
portières, se laissèrent copieusemeni»
photographier et interviewer ; ils ne
paraissaient pas autrement émus de
leur aventure ; du contraire, ils sem-
blent avoir à cœur de garder une atti-
tude joyeuse et insouciante, qui, du
reste, ne semble pas feinte. Ils ont con-
servé leur uniforme de touriste.

L'arrivée des journalistes., semhla leur
procurer une certaine joie : ils déployè-
rent aussitôt, le drapeau catalan, rouge
et jaune, et voulurent tous dira leur
met.

DEOLARATÎ0NS DE RIZZOLI

Nous avons pu nous entretenir quel-
ques instants avec l'Italien Bizzoli, qui
était l'un des officiers d© la petite ar-
mée catalane.

Coiffé d'un béret basque, il a un fin
visage allongé d'une barbiche jaune.
Sur sa poitrine s'étalent plusieuirs dé-
corations de guerre italiennes.

« J'ai ln beaucoup de journaux fran-
çais durant ma détention à Perpignan,
nous a-t-il dit en souriant ; je ne vous
cacherai pas que les propos tenus par
certains d'entre eux sur la participa-
tion des Italiens au mouvement cata-
lan ne m'ont pas beaucoup plu.

c On nous a représentés comme des
aventuriers, des mercenaires. Or, moi
qui vous parle, j'ai quitté, pour aller
là-bas, ma femme malade et mes deux
enfants malades. Et maintenant savez-
vous combien il me reste en poche ?
Dix centimes, ni plus ni moins. *

Puis, comme nous kà demandions
son avis sur l'attitude de Garibaldi,
qu'il qualifia très durement, Rizzoli
reprit :

Riccioti Garibaldi n'a Jamais lien

J*t mmttes après 'avoir 'obtenu son
SJTOe avec sa cinquième femme, M.
^«««a Boucher demandaU et obtenait
" «cen«e ae convoler en sixièmes no-

toL 9e' aPr^s avoir accordé le di-
ttit*™ Mcorda la permission pour ce
cw

7
^* mariage ruais ne put s'empê-

i£ , °* demander à la nouvelle éperu*

^rm
mme

'a crovez-vous pouvoir être
NÎBT* avec eet homme ? Sa première
«i, . €st morte . sa seconde se sui-
itit, 'wîL troisième devint folle et les

Mitorc
711

^* 07U demandé «* obtenu

* &ne Kesler de répondre :

fcm!^fu fendant un an sa femme
U S e'V. Ça m'o donné confiance.

.^flSS vas.
**w,Ki!m - dans un hebdomadaire
" mnnl*°-

se
*tiTnenua. dont les vêtir

f*^es -™5 es favorisent les rencontres
"fcmtorf

 s
' nous wons cueilli cette

'u*de en mariage » :

.««ne sportman,-, 28 ans, bril-

«stA dations, fervent automo-
WD&Î4' sans fortune, mais avec
panées, épouserait demoi-

£u veuve entre 30 et 60 ans.

ÎL^sw rt
6
,
 et soixante ans! Il y a

h^Ht «™L> "^rffe. C'est ce qu'on
£*••• Li L

 ler par un mauvais à-peu-
»%,0,7iif nuvtiale!

à Tîe Pouvez vas que nous

«e dÏÏL
6t

fîn dT6le d'époque ?
2»er J%

ande si Von doit rire ou
^«nci ,

un
°vt après avoir lu cette

30 ans, décu mariage.
aile.

 1
_i*uae f émane ou jeume

jîoîtt ^ TOlIr le consoler î...

««tf*1 troMu constituait les saines et
W

e
. i! ?îs du vassé qlorie*tx de

£ Hit" .Jurait VTêt à s'écrouler sur

X WébrSnTî.'?
1
* les colonnes du Tem-

***«to* 7W efforts de Sam-

ON VER AMOUREUX
D'UNE ÉTOILE

! ^rLi^î-
11

*' nou3 e8* rapporté
%t

 dr
aiûat^

sle8 de Bruxelles. Cer-
i^iî^m^f36! romantiques n'au-
^«I^Ortq^^d'en tirer un . dra-

— Vous ne me traiteriez pas de co-
médien si vous saviez combien je souf-
fre... Je vous en prie, je vous en suip
plie... Laissez-moi La voir, Lui parler...

Et le quidam de soupirer :
— J'aime tant la princesse AstràdU.

Je l'adore!!!... »
Mais l'officier de hausser les épaules

et d'éconduire le quidam maugréant.
Acte II — Il a lien dans les jardins

du Palais Royal. Le < prince égyptien »,
pour servir sa noble passion, ne se fie
plus qu'à lui seul.

n réussit à enjamber la clôture du
jardin, s'engage dans l'enceinte du Pa-
lais royal, cherche... peut-être l'heureux
Duc de Rrabant...

Mais le poste faisait bonne garde. Le
malheureux est appréhendé.

A l'acte III, il est conduit au commis-
sariat. Il se livre à la grande scène de
passion, toute en momoloeue, bien en-
tendu.

Le « prince égyptien » est identifié.
C'est un sujet russe de 23 ans, un cer-
tain Alexandre NeidUiart.

Comment va se terminer la « comédie
héroïque » et « historique »î Comme a»
théâtre romantique? Par un emprisoj>v
nementî Ou même par un suicide î T

Plus simplement. On fouille le cfol-
daan : on ne trouve sur lui rien de sns-
pect...

Finalement, « l'amoareux de la prto-
cesse • est relâché.

Décidément la réalité n'est pes sou-
vent romantique! — HBEBKR

fait pour rengagement des Italiens à
l'action catalane Cest moi et moi seul
qui les ai recrutés, et j'en revendique
toute la responsabilité.

« Quant à Scivoli, je ne pense pas
qu'il ait trempé dans la trahison de
Garibaldi. Mais si, au contraire, il est
prouvé que je me trompe, alors Scivoîi
paiera aussi cher que Garibaldi. »

Les autres conjurés ne se montrent
pas moins véhéments.

En général, ils sont assez peu satis-
faits de la presse, et se plaignent sur-
tout de ce qu'elle ait déformé leurs
noms ; mais, en revanche, Us ne font
que louer l'attitude de la police fran-
çaise.

Connue on demandait â l'un d'eux
s'il y avait encore là-bas des dépôts
d'explosifs :

« Je l'ignore, répondit-il ; du reste,
si je le savais je ne vous le dirais pas. »

Les conjurés, encadrés par les gen-
darmes et les agents, se mirent en mar-
che â l'allure militaire, sous les yeux
de la foule, assez nombreuse et éton-
née de ce spectacle insolite.

Ils montèrent dans les camions de la
prélecture et, sous la conduite du
commissaire Benoit, gagneront le Pa-
lais de Justice.

L'INTERROGATOIRE D'IDENTITE

Les 26 conjurés catalans ont compa-
ru devant M. Monier, juge d'instruc-
tion, qui les a inculpés, ainsi qu'il
avait fait pour Riccioti Garibaldi et le
colonel Macia, de détention d'armes et
d'explosifs.

UNE DÉCLAKATÎ0N
DU PRINCIPAL LIEUTENANT

DE MACIA

Nous avons pu aborder Joseph Borda
de la Ouesca, principal iiemenant de
Macia.

Il nous a fait une déclaration, et ce
fut pour protester, lui aussi, contre les
appréciations de certains journaux.

— Nous avons été étonnés, nous a-t-il
dit, que l'on ait eu l'air de nous pren-
dre pour des anarchistes et même quel-
quefois pour des malfaiteurs. Nous som-
mes seulement des séparatistes cata-
lans. Nous n'avons aucun regret de ce
que nous avons fait et sommes prêts
à recommencer, lorsque nous le pour-
rons. ,

« Nous avons agi de façon a gêner le
moins possible la France ; nous vow
Ions la République catalane et dévelop-
per nos méthodes économiques et poli-
tiques en toute liberté.

« Nous voulons, en somme, constituer
à côté de vous une sorte de Belgique
pyrénéenne. Nous avons été tout à fait
choqués de voir qu'on mêlait à notre
politique les agissements de Riccioti
Garibaldi. Nous protestons énergique-
ment contre cette confusion. Nous avons
un regret, c'est de voir que l'on veut
expulser de France nos 80 camarades
qui sont restés là-bas dans le Midi.

« Ce sont des travailleurs. Comment
pourront-Us gagner leur vie dans les
pays où on veut les envoyer?

» En résumé, nous avons travaillé
pour avoir la République catalane ;
nous l'aurons. »

Ayant dit, notre interlocuieur ajoute
à haute voix :

— Et maintenant, vive la République

catalane et vive la finance quand mê-
me! »

Les autres inculpés reprennent en
chœur cette double acclamation, qui se
répercute avec un bruit de cascade dans
les'couloirs du Paiais de Justice.

LE TRANSFERT A LA SANTÉ

Après l'interrogatoire, tous les incul-
pés ont été conduits à la prison de la
Santé dans des voitures cellulaires.

Ils ont, en arrivant, exprimé leur
étonnement de voir leur chef, le colo-
nei Macia. incarcéré au quartier des
détenus de droit commun et ils ont sol-
licité d'être admis à bénéficier du régi-
me des détenus politiques.

SÉPARATISTES EXPULSÉS

Perpignan, 15 novembre.
Cet après-midi est parti par l'express

de Paris, à 15 h. 05, un groupe de douze
insurgés séparatistes expulsés de Fran-
ce par mesure administrative. Us sont
accompagnés à la frontière belge par
des policiers. Leurs camarades encore
détenus feront l'objet d'une mesura
semblable.

Aucune maniîeststism ne s'est pro-
duite à la gare.

Encore on Complot?

CONTRE LA VIE D£ MUSSOLINI

Touion-sur-Mer, 15 novembre.
S'agirait-il encore d'un complot con-

tre M. Mussolini ? On ne saurait l'af-
firmer, mais on peut dire que la police
tout le long de la côte a reçu des ordres
pour qu'une étroite surveUlance soit
exercée à l'endroit des Espagnols et des
Italiens.

Des individus appartenant à des or-
ganisations anarchistes d'Amérique, de
Suisse et d'Italie auraient en effet pro-
jeté de passer la frontière.

M

LE CORTÈGE DU LOREffiTTr*».

Une invitée est transportée à Mansion-Hsisse

en chaise à porteurs

<iêla '^y 0ici quelle eût été
SU £ ûreiaj^

1 wèce :

î&i^* e''te à l'officier do

Ce

pournez-vous
SllnîïïE?

8
, *° Son Altesse

, _ «cesse Asfcrid? Je le désl-

^i^^ier
11
^

te
 moment, lui ré-

nJ£
U

^ ^Passerez après
iaM 5e ̂ f 3 rîf) Leurs Altes^s,

osez dire
C»H^-- venir, i

comédie.?

LA GUERRE AUX EHGELURES

J'ai glané quantité de remèdes pro-
pres à faire disparaître les engelures
ou, tout au moins, à en atténuer con-
sidérablement la douleur. Voici :

1* Baigner l'engelure, quatre fois par
jour, dans du formol du commaree,
pendant un quart d'heure ctoque fois.
Au début de ce traitement, additionner
le formol d'un volume égal d'eau t>oar
que cela ne pique pas trop.

2* Autre remède : Achetez ,iour quel-
ques sous de vaseline boriquée ; mé-
langez-y de la fleur de soufre en quan-
tité égale et, matin et soir, appUquez
sur vos crevasses et engelures ceite
pommade qui rafraîchit et supprime les
démangeaisons.

3* moyen : Appliquez chaque scir,
jusqu'à guèrison. un cataplasme de fa-
rine de moutarde noire et d'eau froide.
On vante également le savon noir.

4* S'il s'agit d 'engelures non ulcé-
rées, les frictionner souvent avec une
flanelle bien imbibée d'alcool camphré,
excellent de préservation aussi. Dès les
premiers froids, faites ces frictions sau-
les pieds et les mains et laissez sécher
sans essuyer : vous n'aurez pas d'enge-
lures.

5* Baigner l'engelure dans de l'eau
bouillante contenant un cinquième
d'eau sédative : plongez -la ensuite dans
de l 'eau très froide : essuyez rapide-
ment ; cette réaction donne, paraît-il,
des effets salutaires, ainsi que la pom-
made suivante, dont vous recouvrirez
l'engelure aussitôt après ces deux
bains. Tous les pharmaciens vous pré-
pareront cette Dommade avec l'indica-
tion suivante • Oxyde de zinc, quatre
grammes • laudanum, quatre grammes;
créosote, quatre grammes ; axonge,
soixante «ranimes. — G. VARIH.
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Sections Cantonales

Blois, 15 novembre.
Les élections pour le conseil d'ar-

rondissement, canton de Montoire, ont
donné les résultats suivants :

Votante, S.199 : M. BasUe (Henry),
maire d'Artins (Union Républicaine),
1 .076 voix, élu : M. Albert Mery (Répu-
blicain de gauche^ 598 voix ; Ï4. Dons- ] appuyée contré ma

iÊI ifipi

sineau (radical), 468 voix.

Paris, 15 novembre»
On sait que des incidents violents se

sont produits, hier soir, dians les locaux
de l'Action Française, entre des rédac-
teurs de ce journal et des membres du
Faisceau qui avaient envahi les bu-
reaux de notre confrère.

Plusieurs coups de revolver ont été
tirés ; l'un des assaillants, M. Maurice
Langlois-LonguevUle, comptable, do-
micilié 12, rue CaiUe, a été blessé et
transporté à l'hôpital Beaujon.

M. Langlois-LongueviUe, interrogé ce
matin, a fait la déclaration suivante :

c J'avais l'ordre, hier, de couper
les fils téléphoniques et de me tenir
dans les couloirs de la rédaction. J'y
étais seul, quand je vis soudain sor-
tir d'un bureau plusieurs camarades
sur lesquels un ligueur d'A. F. tirait ;
je m'élançai ; je sentis alors une arme

poitrine, puis le

Les Mm IMmè

LES CANDIDATS SOCIALISTES
DANS LE RHONE

Lyon, 15 novembre.
La Fédération socialiste du Rhône

s'est réunie hier, sous la présidence de
M. Paul Faure, pour arrêter son atti-
tude en vue des élections sénatoriales
et désigner ses candidats.

Elle- a décidé d'abord de ne présenter
au Sénat aucun des députés du parti et
ensuite de fairo .iower la proportion-
nelle avec les radicaux-socialistes : 1°
pour la nomination des délégués séna-
toriaux ; 2° pour ie deuxième tour de
scrutin, les candidats désignés sont •
MM. VoiUct, ancien député ; SUvestrà
et Richerand, conseillers généraux ; Gi-
raud. maire de Cours, et Bonet, secré-
taire de la Fédération.

DANS LA HAUTE-VIEWNE

Limoges, 15 novembre.
La Fédération socialiste dn la Haute-

Vienne (parti SF.I.Û.) a désigné com-
me candidats aux élections sénatoriales
MM. Bétonlle, sénateur sortant • Fèvre,
adjoint au maire de Limoges,' et Le-
elerc, maire do V&yres. tous' trois con-
seillera généraux.

coup partit On m'emporte ; je suis
blessé, mais content d'avoir montré
que le Faisceau n'est à la solde
d'aucune puissance étrangère.

( Nous ne supporterons pas pareille
calomnie. «

M. Langlois-LonguevUle est dans un
état aussi satisfaisant que possible.

Il a été radiographié ce matin et le
médecin est satisfait de son état. '

Par aiUeurs, voici la version que l 'on
donne, rue d'Aguesseau, au siège du
Faisceau :

c Voici ce qui s'est produit : un revol-
ver, que l'un de nous portait dans sa po-
che — car les Ugueurs d'A. F. étant ar-
més nous devions être prêts à toute
éventualité — est tombe sur le parquet
et le coup est parti. C'est même ce re-
volver qui a été trouvé par Daudet
dans son bureau. C'est ce coup malen-
contreux qui déclencha la tetatile à
coups de feu. »

L'IMSTRUCTIOM JUDICIAIRE

L'affaire est entrée ce matin dans sa
phase judiciaire. Malgré le recul do
quelques heures à peine, elle apparatt,
du point de vue- pénal, avec une par-
faite simplicité : une inculpation pèse
sur les adhérents du Faisceau, auteurs
de l'action : violation de domicile, me-
naces, bris de matériel, u appartient à
M. Robe, juge d'instruction, de la for-
muler.

La direction de la police Judiciaire a
mis à la disposition de M. 'i'orlet, com-
missaire do police du quartier de la
Madeleine, des i&apccttûcs ds ta bri-

gade spéciale chargés d'effectuer les re-
cherches.

Dans la matinée, 'M. Billard, concier-
ge de l'immeuble, 12, rue de Rome, où
se trouvent installés les bureaux de
l'Action Française, a été entendu par
M. Deroure, sécrétai ie du commissariat
de la Madeleine, à qui il a confirme
les déclarations qu'il a faites hier.

D'autre part, M. Georges Mansuy, gar-
çon de bureau à l'Action Française, a
déclaré : « Au moment de la bagarre,
l'un des rédacteurs, M. Georges Cal-
zant, a dit : i Nous sommes attaqués,
. prenons nos armes pour nous défen-
e dre. »

— c U s'en est suivi un échange de
coups de feu de part et d'autreJè n'ai
vu personne atteint par les projectiles.»

Un membre du Faisceau, M. René
Martin, a été entendu. Il a déclaré :

« Vers 18 h. 45, alors que nous étions
entrés au siège du Faisceau, rue d'A-
guesseau, un chef de groupe que je ne
connais pas a demandé un certain nom-
bre de volontaires sans préciser la mis-
sion qu'ils devaient accomplir. Je ne
sais ceux qui se sont présentés ; en
tout cas, le n'ai pas revu M. Langlois-
LongueviUe, car je suis rentré chez
moi. »

LesFêîes de Saint-Martin

a

Tours, 15 novembre.
Les fêtes traditionnelles de saint Mar-

tin, qui sont organisées chaque année
dans tout le diocèse, se sont terminées
hier.

Le matin, une messe a été célébrée à
la mémoire de saint Martin à la cathé-
drale.

Hier après-midi, une cérémonie a eu
lieu à la basilique, où se trouvent le
tombeau et les reliques du saint. EUe
était présidée per Mgr Nègre, archevê-
que de Tours, entouré de Mgr Grai-
ller, évoque do Laval ; Mgr Garnicr,
évêque dê I.uçon ; Mgr Hudoleiit, évê-
que-de Blois ; Mgr Gremte, évêque du
Mans ; Mgr Gestes, évêque d'Angers.

Mgr Hudolent est monté en chaire et
a. dans un magnifique sermon, encou-
ragé les catholiques à pratiquer leurs
devoirs d'état et à seconder l'action ca-
tholiqiue en faisant de l'apostolat.

Quatre ou cinq mUle catholiques ont
dénié ensuite dans le recueillement de-
vant le tombeau riu sainit, puis se 6ont
rendus en cortècre à. la cathédrale en
traversant en silence et sans incident
les rues de la ville.

La cérémonie s'est terminée à la ca-
thédrale, où fut fait le panégyrique
rtn ROITT». por tin Rrvlirt Pol'nneJ.

eî le Maréchal Focti

UNE MISE AU POINT

BruxeUes, 15 novembre.-
Le roi Albert vient d'adresser an ma-

réchal Fooh la lettre suivante :

« Palais de Bruxelles.

« Monsieur le Maréchal,
* J'ai lu avec étonnement la relation

que publie, dans le Malin. M. Stéphane
Lauzanne d'une conversation que vous
auriez eue avec lui.

« Il résulterait de l'opinion que vous
attribue cet article qu'au mois de no-
vembre 1914 j'aurais eu l'intention d'or-
donner le repli de l'armée, si vous
n'étiez opportunément intervenu. Je ne
puis, pour l'honneur de ceUe-ei, laisser
se répandre pareiUe interprétation des
événements.

« Je me permets de vous rappeler que
le 18 octobre, quand j'ai eu l'honneur
de votre première visite, l'armée belge
connaissait depuis trois jours déjà ma
proclamation aux termes de la laquelle
se devait être considéré comme traître à
la Patrie celui qui prononcerait le mot
de retraite » et avait reçu depuis la

veille l'ordre de tenir à tout prix la
ligne de l'Yser.

« Les sanctions les plus rigoureuses
avaient été annoncées contre tout chef
militaire qui donnerait un ordre de re-
traite, quelles que fussent les circons-
tances.

« Et. en fait, pendant toute la durée
de la bataiUe, aucun ordre de retraite
n'a été donné.

« A vrai dire, dams la journée du 26
octobre, les circonstances très critiques
dans lesquelles se débattaient les trou-
pes avaient amené le chef d'étaUnajor
à envisager le repli SUT une position
plus en arrière. Mais vous n'ignorez
pas que ce projet n'a pas reçu mon ap-
probation et que je .me suis toujours
opposé à sa prise en considération,

 Tout ceci se passait d'ailleurs au
mois d'octobre et non pas en novembre.

« Quant au document écrit que vous
m'auriez laissé avec vos conseils, je
n'ai aucune souvenance de l'avoir reçu.

« Bien entendu, je sais ce que la
cause des AUiés doit à votre énergie
et que votre insistance auprès du ma-
réchal Joffre a hâté l'envoi des secours
oui nous étaient si nécessaires.

« Je me fais un devoir de vous ex-
primer à nouveau la gratitude que
nous éprouvons tous pour votre aide
précieuse en cette occasion ; mais vous,
maréchal de France, personnification
des vertus cnevaieresques d'une noble
nation, vous comprendrez, j'en suis sûr,
que j'ai le devoir de maintenir intacte
la réputation méritée de mes officiers
et soldats, à la bravoure et à la téna-
cité desquels, en dernière analyse,
l'heureuse issue de la bataille de
l'Yser est due.

« Croyez toujours, Monsieur le Ma-
réchal, à mes sentiments dévoués.
Sianè : ALBERT Ie». *

In&agur&'don in Monument

à Léopold I!
BruxeUes, 15 novetntore.

Cet' après-niidi a eu lieu rinaugura-
tion du monument à Léopold II, place
du Trône.

Le monument est l'œuvre de M. Tho-
mas Vincotie. Il est dû à l'initiative
privée d'un comité on! s'était constitué
en 191-4.

Le roi Léopold II y est représenté nas-
tête sur un cheval au repos.

Sur le piédestal, U n'y a qu'une ins-
cription. Pour éviter le bilinguisme of-
ficiel, elle est latine : * Léopold U,
Régi Belgarum 1S65-1Û09, Patria VM-
mor. »

Autour de la statue étaient rangés les
drapeaux, étendards et fanions des uni-
tés de l'armée stationnés en Belgique,
y compris la gendarmerie, ainsi que
58 emblèmes déposés au Musée royal de
l'Armée et provenant des corps dissous.

Quelques instants avant l'arrivée de
la famiUe royale, les musiques du 8«
de ligne et du 1er grenadiers exécutè-
rent une grande marche triomphale.

Les souverains arrivèrent ensuite «u
milieu des acclamations de la foula.

M. Jasper prononça le discours d'inau-
guration, qui retrace le règne extraor-
dinairoment brillant du plus grand roi
sur le plus petit royaume.

Puis Albert l" dévoila lai-même le
monument.

Deux EaiUe cinq cenits enfant* des
écoles de Bruxelles, areec accompagne-
ment de musiques militaires, cfooiitèreat
la Brabançonne.

La première couronne fut déposée par
le roi.

Le public a été ensuite awtorteé à
défiler devant le monuaaent.

NUAGES D'ORIENT
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Belgrade,. 15 novembre.
Les itapports italo-yougo-slaves vont-:

ils s'envenimer au moment où on ap-i
prend que le député de la minorité sic- 1

vène Wilfau vient d'être relaxé par les^
fascistes ?

Le ministre d'Italie vient de proteste*
énergiquement contre le discours vio-j
lent qu'a prononcé M. Raditch, le cheîj
du parti paysan croate, au sujet des
événements de Goritza.

D'importantes manifestations antiita^;
liennes se sont déroulées en Slovanie. j

On signale qu'à la suite des mauvais!
traitements snWs par les Slovènes ré-1
sidant en Italie, la Yougoslavie al
massé des troupes sur la frontière ita*
tienne et ordonné la mobilisation pia%"
tieils d-- son armée.

On annonce que là panique, régnai
dans les proviaces Slovènes de l' Italie:
et que la population craint une expul-
sion en masse.

Des réfugiés arrivés à Laybach et ve-
nant de Trieste et de Goritza racontent:
des histoires terribles concernant desj
bandes fascistes armées de pistolets, èat
grenad.es à mains et de mitrailleuse»*;
qui ont pénétré dans les maisons des:
Slovènes pacifiques, chassant les habiJ
tants et les déportant en Sicile ou ea'
Afrique.

Hier, des démonstrations antiitâlîeBH
nés ont eu lieu à Laybach, où la pcN
hce a pu à grand peine protéger le
consulat d'Italie. La foule s'est égale-
ment portée devant le consulat de
France, cù elle a acclamé iâ coosgl et
chanté la Marseillaise.

ET LA TURQUIE ?

Athènes, 15 novembrS.- :

La cenoentratïon des troupes turques;
dans la région d'Adalia. pour combat-
tre, toute tentative italienne de réoccu-
per cette zone d'Asie-Mineure, est con-
sidérée comme le premier développe-
ment concret de la Conférence d'Odessa;
entre M. Tchitchertae et Rouchdy bey.f

D'autre part, en assure que les fas-
cistes fortifient fiévreusement l'Ile de.
Rhodes, qui est un point stratégique
commandant tout le littoral et qu'ils
transforment l'îlot de Castellorizo, qui
se trouve à environ 2 miUes au large
de la côte d'Asie-Mineure, en une base
navale et aérienne.

Enfin à Konia, 'jonction "importante;
dta chemin de fer Berlin-Bagdad, îai
Turquie masse des divusiens de l'armée
ottomane.

LA FRAKCE MÊDÎATP.1Œ

Belgrade, 16 novembre",
les milieux diplomatiques, oh

exprime l'opinion que la France vou-
dra agir comme médiatrice et qu'elle
préférera, d'accord avec l'Angleterre ai
rAilemagne. porter la quereUe devant
la S. D. N. plutôt que la voir dégénérai
en guerre.

Ce qu'est le Fascisme

Un M.ESSACE DE M. MUSSOLINI
AU < DAILY MAIL »

Laidres, 15 novembre.
Le Daily Mail publie en tôte de ses

colonnes un message que lui a. adresse
M. Mussolini On y ht :

« Le fascisme n'a pas encore été in-
terprété conveiiablement par tout le
monde et U est souvent mol jugé par
des critiques superficiels. C'est la for-
me moderne de gouv<arnenicnt la plus
complète, grâce au fait que ses racines
plongent dans la masse travaUleuse
de là nation. Personne n'est mieux qun
lifié pour le comprendre que les Koin-
monwoalths de l'Empire britannique,
qui sont fondés sur le travail et sur
l'entente entre les diverses classes du
peuple travaUleur.

c Je répète (nie le fascisme défend 1*
Justice, la richesse, la paix et jw-rt-rv

III iliMifl

El Paso, 15 novembre.
Malgré les démentis officiels qui ont

été donnés, le bruit continue à couriit
à Juarez qu'un grave jmowvement révo-
luitionnatoe se développe à Ghihuahuai
et le long de la frontière septentriona&f
du Mexique.

LE CHEF DU MOUVEMENT

El-Paso, 15 novembre.
A» sujet du mouvement révolution,

naire qui se développerait à Chihua-
hua et la long de la frontière septen-
trionale du Mexique, on déclare que
le général Nicolas Fernandez, un an-
cien membre de l'état-major du géné-
ral Pancho Villa, serait le chef d'une
petite bande de rebelles, et l'on croit
qu'il a l'intention de demander aux
anciens partisans dn général Villa se
trouvant dans l'Etat de Chihuahua de
se Joindre à son mouvement.

RÉVOLUTIONNAIRES TUSS

El Paso. 15 novembre.
Neuf sur onze révolutionnaires «ut

tentaient dé traverser la îrontière sut
été ta*» par 1<* troupes fédérales.

A LA S. D.

LE MANDAT FRANÇAIS
SUR LA &YBIE

Genève, 15 novembre.
La commission des mandats de la

S. D. N. a commencé, ce matin, l'exa-
men du mandat syrien, en présence des
représentants du gouvernement fran-
çais, M. Robert de Caix, ancien secré-
taire général du haut commissariat en
Syrie, et M. Clauzel. directeur du ser-
vice français de la S. D. N.

Au rapport officiel du gouvernement
français sont adjoints ouatre rapports,
l'un de M. Daclm, sur l'enquête effec-
tuée par lui sur les événements du Cte-
bel druse et la gestion du capitaine
CarbiUet ; le deuxième du général Ga-
melin. sur les faits reprochés au corn-
mandement mllitake ; les deux a-ulres
rapports ont trait aux fautes reprochées
aux troupes frenenu,-.-
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Paria 15 novembre.
Le Congrès do la Fédération de la

Seine du parti républlcain-sociaiis|e ei
socialiste français a poursuivi et ter-
miné ses travaux, sous la présidence
de M. Raoul Brandon, conseiller mu-
nicipal de Paris. Après discussion dos
statuts, il a décidé, dans l'Intérêt do
la propagande du parti, de maintenir
le poste de président de la Fédération.

M. Frédéric Brunet a présenté et lait
approuver une motion d 'après la-
quelle le parti républicain-socialiste et
socialiste français estime qu'il convient
de laisser le cabinet poincaré poursui-
vre sa tentative de redressement finan-
cier, afin de ne juger son œuvre que
sur les résultats obtenus.

Une motion, adoptée à l 'unanimité,
préconise l 'adoption d'un programme
Unique et une communauté d 'action

des partis de gauche, ainsi que la
constitution d'un Comité central d'en-

tente.
Enfin, une motion adoptée par l'As-

semblée d "ftifwde aux élus du parti
d'adopter l'unité de voie dans le* ques-
tions qui leur sont souiniaea au Parle-

raent

m m

us la iipi

Paris, 16 novembre.

Les recouvrements opérés pendant le
mois d'octobre dernier au titre des M>
cette» normales et permanentes ont at-
teint 5.016.100.800 francs, somme qui
présente, par rapport aux recouvre
ments du mois d'octobre 1925. une aug-
mentation de 2.13O.794.6Û0 francs.

Le total des contributions directes re-
couvrées en octobre atteint la somme
de 2.607.507 400 francs, chiffré quft
n'avait jamais été atteint antérieure-

ment.

OÉS SMSFFRËS fffiCÔBD

Depuis le 1er janvier, les recouvre-
ments effectués au même titre s'élèvent
à 5.788. 711.600 francs pour la part de
l'Etat et à 2.818.940.800 francs pour la
part, des départements, communes et

issements divers, soit, aw total,
8.607.652.400 francs.

Pour les dix premiers mole de l'an
née, le rendement des impôts indirects
et des monopoles s'est élevé à
24.131.565.000 francs, Chiffre dépassant
de 6.171.574.000 francs les encaissements
de la période correspondante de 1925.
Les produits des monopoles représen-
tent, pat rapport au* chiffres de vente
du mois de septembre 1925, des plus-
values qui atteignent pour les aHumet
tes., plus de 5 millions.

La taxe sur le chiffre d'affaires a
produit 85S.7O4.O00 francs pendant le
mois d'octobre. Cette somme dépasse
de 192 .790.000 francs lés évaluations, oe
qui porté la plus-value conéWtèè à cè
titre depuis le début dé l'année â
803.719 700 francs.

Les ressources dont il vîëtflt d'être
parlé ne comprennent pas celles qui
ont été encaissées au titre des impôts
Loilcheur.

En résumé, d'après les tableaux com-
muniqués par l'administration dés fi-
nances, les Sofnm-es encaissées p&r le
Trésor pendant les dix premiers mûi c

de l'année s'élèvent, pou» lès impôts di-
rects, les monopoles et les contri mitions
indirectes, an total dé 30.3' 1 A4S.1<W fr..
soit 8.431.944.900 francs le plus pou*
les dix premiers mois de 1925*.

«...j.-. y. *. »t:..-.. i.i.vy^y^, • I-M • -r imr-t -

LeMouvement BAYolatlonnalpe

l Jaîa

NOMSIÎËUX ASSASSUHAtS

La Haye, iô novembre.
On reçoit les détails suivants sur le

mouvement communiste de Java :

La police et les bâtiments de la po
lice ont été attaqués à Westevreden,
faubourg de Batavia; par une foule af
mée de fusils et munie de lampes éàec

triques.
A Westevreden, un policier a été tué

et plusiaurs ont été grièvement blessés.
Dans le village de Menés, dans le

'Bantam occidental, le contrôleur des
chemins de fer du gouvernement a été

assassiné.
A Batavia, un central téléphonique a

été pris par les émeutisrs qui l'ont
transfermé en hôpital et qui y ont ins-
tallé également une base d'attaque con-
tre la prison locale.

Une nouvelle incursion à été dirigée,
là nuit dernière, sur Tcharingîn, dans
le Bantam. Sept Javanais ont été tués :
un agent de police a été grièvement
blessé et deux soldats ont eu des bles-
sures

L'UTILISATION
DES FORCES DE LA MER

Paris, 15 novembre.
Une séance qui comptera dans les

annales de l'Institut a eu lieu cet après-
midi a l'Académie des Sciences et qui
eût ravi Jules Verne. Il s'agit d'une
coiujnunicutiun de M. Georges Claude,
l'inventeur de l'air liquide et de l'am-
moniaque synthétique, et de M. Bou-
cherot. Ces deux savant» se sont pro-
posé de tirer de la mer des forces mo-
trices immenses. A cet effet ils veu-
lent utiliser la différence de tempéra-
ture qui existe entre les eaux de sur-
face toujours tiédes des mers tropica-
les et les eaux sous-marines toujours
très froides grâce aux cornants très
denses venus des mers polaires

MM. Boucherot et Claude l'ont ce-
pendant réalisé avec la plus extrême
simplicité en faisant bodllir dans 0
vide l 'eau tiède de surface lie ont
en effet, montré aux membres de l'Aca-
démie avec quelle facilité la vapeur
ainsi produite, dont la presslorï n'est
pourtant que de 0,03 d'atmosphère
peut alimenter des turbines à vapeur
quand on l 'aspire par le vide très élevé
que peut maintenir au condenseur
l eau froide soua-martne.

D'après ses auteurs, le travail ac-
compli par la vapeur provenant ne
1 ©au de surrace est égale au travail
QM c«tte eau produirait en tombant
de cent mètres. Telle «st l'énorme êner-
pe que l 'on pourra retirer de la nier
«n quantités absolument illimités à
raison de 400.00c kilowatts par mille
niètrep cubes d 'eâu chaude ou froide
par seconde Ces snstallations ne coû-
teront pas plus que les chutes d'eau
les plus favorisées et elle donneront
en outre par leur tirant d'eau glacée
le froid en quantités immenses donc
dans conditions capables d'avoir rai.
son de ('ardente chaleur et de l'inten-
se humidité qui sont un des fléaux
des régions tropicales.

Il faut sôtihaiter que cette audacieuse
espérance aboutisse prom.ptement à
line réalisation qui seroit éminemment
utile pour la mise en valeur de nos bel-
les colonies.

A ENCHIEN

Paris, 15 novembre.
Prix d 'Andorre (course de haies), a

vendre aux enchères). 6.000 fr., distan-

™ 2.800 mètres environ. — 1 Galima-

i SSÉIÉ I îmlÈWË I Fiill

Paris, 15 novembre.
La 37e séance solennelle de la Société

de comptabilité de France a eu lieu
hier, dans le grand amphithéâtre de la
Sorbonne, sous la présidence de M.
Quëuille, ministre de l'agriculture, as-
sisté de M. Godin, président du conseil
municipal de Paris, et de M. Dherbe-
coi'i-t, Président du conseil général de
la Seine.

Au cours de la cérémonie, la grande
médaille de vermeii a été remise à
M. Adrien Ôudin, président de la So-
ciété de comptabilité de France, an-
cien président du conseil municipal de
Paris.

--vwv-

Entretiens

iessa

«H COMMUNIQUÉ

C&hstantinople, 15 novembre.
Un communiqué remis hier soif aux

représentants de îâ presse dit :
« Tev/flk Rouchdi Bêy et M. Tchitchc-

rïné, ayant êxàinihé ensemble toutes lés
questions intéressant les deux gouver-
nements, il a été établi qu'aucune ques-
tion êxistante ne pourrait faire changer
le direction politique des deux Etats ët
en conséquence troubler les relations
entré eux ; qu'il était hautement dési-
rable dé rendre ces relations - encore
plus intimés et cordiales, et que la con-
solidation de cés relations serait dé ta
plus haute iiaportanéé pour  paix du
mondé. ».

ïiipioteiiOeiii!

Orléans, 15 nWeïhBfe.

Ce msctiîî, un service de quarantaine
à la mémoire de S. E. lé cardinal Tou-
vhet a été célébré à la cathédrale en

présence de toutes les autorités.
S. E. le cardinal Dubois officiait, as-

sisté de S. E. le cardinal Charost, ar-
chevêque de Rennes, et de plusieurs
êvêques. dont ceux de Blois, de Versail-

les et de Chartres . . „.
Avant l'absoute, le cardinal Charos,

a prononcé l'Oraison funèbre de Mgr
Touchet, évoquant l'éloquence frémis-

sante l'amour du peuple le patriotisme
ardent du grand évêque d'Orléans qui

fut le ebampion de Jeanne d'Arc.

12s M Miens in France

Paris, 15 novembre.

Caste! de Panama

Le numéro 622.239 est remboursé bar

250.000 francs,
Le numéro 1.988.389 est remboursé pat

100.000 francs.
Le numéro 839.798 est remboursé par

10.000 francs.
Le numéro S47.2SS est remboursé paf

5.000 francs.
Les cinq numéros suivants sont rem

boursés par 2.000 francs :
455.993 136.664 1237.837 108.470 192.646
Les 50 numéros suivants sont rem-

boursés par 1.000 francs :

46.257 177.791 147.606 152.837 190.570
198.573 221.340 228.486 234.352 279.387
292.480 299.252 598.657 679.230 680.920
695.017 738.436 767.363 913.571 957.527
963.468 966511 986.957 988.251 1019.306

1048.798 1058.467 1070.635 1102.513 1114.821
1244.221 1261.098 1792.144 1302.752 1338.434
1410.573 1444.697 1448.081 1300.040 1529.338
1548.370 1566.851 1646.256 1677.086 1710 733
1753.606 1792.199 1807,226 1 847.411 1989.041

575 autres numéros sont remboursés
à 400 francs.

ce

fre, à M. F Poil 'fanon (Luc)"; £ Batte
fait, à M. Paul Cufafrd (Davis)  3 Fè
camp, à M. P. Moss Vornon (Lestter)

N°n Placés : Qmissy (Huline), Svell
(Romain), Vandenesse (Goulpeau) Va-
lérie (Niaudot), La Faribole II (Aben-
son), Ariane (Rodhain), Dioscure (Gé-
rez), Dickerduke (Dufourc), Fatalist
(Baré), Solamire (Van Hcmme), Tor-
bay (Iisgate). Istamboul (Faucon).
Craftyboy (Loiseau), Carotte (H. Haes)
Invincible (Basniardl. 

Mutuel. —• Pesage : Gagnant, «5 ; pla-
cé:. : Galimafré, 24.50 ; Satisfait, 234.50:
Fécamp, 44.50.

Pelouse : gagnant, 37.50 ; placés •
Galimafré, 12 ; Satisfait, 148.50 • Fé-
camp, 17.

Prix de l 'Agly (sleeple-chase), 12.000
francs 1 distance, 3.000 mètres environ.
— L Mercceur, à M. lé comte du Cro-
zet (Romain) ; 2. Niçois, à M. le comte
P de Jumilhac (Luc) ; 3. OoUâte, à M
A -G. Zafiropulo (Faucon).

Non placés : Historiette (Lassus), Si-
monor (Rovella), Poorflsh (Fruhin-
holtz), La Faldètta (Hervé), Morgny
(Ceroz).

Mutuel. — Pesage : gagnant, 24 ; pla-
cés : Mercceur, 14 ; Niçois, 18 : Oouà-
te, 21.50.

Pelouse : gagnant, 13.50 ; places •
Mercceur, 6 ( Niçois, 7.50 ; Oouate, 9.50.

Prix de Cerbère, course de haies,
10.000 fr., â .Ooo mètres environ. — 1.
Diplomate, à M ie comte de ftiVaUd
(DufourcJ; 2. Royale-Favorite, à M.
Adrien Wall et (Bagniard) ; 3. Sourcier,
à M. Alexis DeJeau (Niaudot).

Non placés : Valënçay (Luc), CordoUé
(Hulihe), Ver-Luisant (Léger), Raisin
(Cérez), Right-Royal (Hervé) Platon
(Romain), Lilao (Ayot), Bestswing
(Cooper), Menotte (Nervo), Kadie-(Le-
veillant (Lecomte), Bleu-de-France
(Prosser).

Mutuel : Pesage ? gagnant 29 50, pla-
cés Liplomate 20, Royale-Favorite 42 50,
Sourcier 26 50.

Pelouse : gagnant 17, placés Diplo-
mate 10 50, Royale-Favorite 18 50, Sour-
cier 15.

Prix Surgrave fi (etêeple-chase, han-
dicap), 15.000 francs, 3.500 mètres envi-
ron. — 1. Bostoch, â M. le comte P. de
Jumilhac (Luc); 2. Carusc-II, à M. Paul
Pantall (A. Benson); 3. Savovard-IV, â
M. n marquis de Triquerville (Fau-
con).

Non placés : Polo (Lester), Dada (Her-
vé), VeryweU (H. Haes), Beativais-II
(Romain), Argus-II (Faucon), Adrastue
(Gandin et).

Mutuel — Pesage : gagnant, 62 fr.
placés : Bostocîv, 19 fr.; Caruso-II, 26,50;
Savoyard-IV, 18,50.

Pelouse : gagnant, 30,50 ; placés :
BostoCk. 9,50 ; Garuso-II, 12 fr.; Sa-
vcyard-ÎV 8 fr.

Course de haies de novembre, handi-
cap, 25.000 fr., 2.800 mètres environ, —

Fanfreluche, a M. G. Brôssêtte (Cos-
tâdoât); 2. Alfonso, à M. Jean Ésterh
(Hervé); 3. Césàréen, a M. O. Hom-
berg (Lester).

Non placés : Sucitnd (fruhinhoitz) ,
Comeritd (E. Haes), Hallist (Petit),
Scarabée (Romain).

Mutuel : Pesage : gagnant 69i pla-
cés Fanfreluche 29, Alfonso 44 50.
. Pelouse : gagnant 25, plae<* Fanffé-
luché i2 Alfonso 18.

Prix dè l'AstarsOi course de haies,
$.m fr., i.,000 mètres. — 1. .Kimi, à M.
le comte de la Bortetiêre (Oufourc);
Chandhabits, à M. Paul VVertheimer
(Igglédèn) j 3. NyOj a M. È. Martines
de Hoz fFàucon).

Non placé3 : Houblon (Gaudinet),
Saintenogat (Gérez), Midi-MibUit
( Vaier), Raravis (W. Haes), Le Morvan
(Frtihifllioltz), Gaprice-IÎ (Audouar),
Flying-Bport (H. Haes), oronte (Feger),
Dftrzivav (Niàûdot), Erofite (Rodhain),
Elzorririo (Huline), The-Greyhou (Her-
vé), Terchbearer (Léster), Nahuethua-
pi (Bush), Précurseur (Romain).

MUtuêl : Pesage : gagnant 28 50. pla-
cés Kimi 16 50, Chandhabits 30 *0,

Nvo 59.
Pelouse : gagnant 18, nlacés Kimi

8 50, Chafidhâ'Bits 12 50, Nyo 19.

A TOULOUSE

t'aceîdenî de dïmaashe

Nous avons eu, hier matin, d'excel-
lentes nouvelles du jeune jockey Cayré,
dont l'état après sa chute de dimanche
dans le prix de Fournas. avait un mo-
ment donné dé vives inquiétudes.

Le jeuns Càvré allait, hier matin,
aussi 'bien que" possible ; il ne porte
trace d'aucune fracture et il commencé
à s'alimenter. Nous nous en réjouissons
avec ses nombreux amis.

A VINCEHNE8

Paris, 15 novembre.
Prix de Pant-à-Mousson. — Vakota

Bonita (X), Voici (X), Valentine (Po-

tier), Vigilant (L. Potier), Vigilant (X),
Vrai Dypile (Rlvolon), Villeuuoy (Du-
four), Adjudant E. Arlequin (X), Aica-
la (X), Agamennon (Forcinal), Amer
Picon (Le Portier Alfred), Dumoulin
(H. Potier), Adam (Baker), Astrer Adieu
(Devreese), Actéon-Ii (Mequignon),
Abricot-ll (Delamare), Astro (Verzele),
Ambitieux-ll (Picard), Aphrodite-îl
(Lintanf), Anômonc-IH (Gltton), Azalée-
II (Guéroult), Anémone-IV (Szabo),
Avant-Dernière (Braud), Dédaigneuse
(Vandenbulcke).

Prix d'Isigny : Bélisaire (Riaud),
Blairathol (Verzôle), Bartout (Daubi-
chon) Bacarat-IH (Pentecôte), Boio-
gne (Landry), Barde-II (Pesson), Bien-
venu (Gardy), Barcarolle (Lintanf), Pa-
risette (Libéert), Béarnaise-II (Gué-
roult), Bagatelle-III (de Wazières), Bel-
le-Sœur (Picard), Bagatelle-X (Gou-
geon).

Prix de Cornulier : Amazone (Riaud),
Alésia (Bernardin), AS-du-Bois (Gué-
roult), A-Falt-Jaser (Tcherkassoff), Ani-
ta-IV (Gitton), Auréole-11 (Szabo), Xan-
tine (Masson), Alberose (Delamare),
Aline-Harrls (Capovilla), Argers (Chois-
selet), Alglon-Iir Pentecôte), Atuoy ^La-
bayle), wagram-ll (X), Audomarois-II
(de Wazièrss), Amarantè-V (Gongeon).
Azalée (E. Picard).

Prix Demaulevrier : Volcan-II (Four-
nier), Princier (Fcurnier), Gendann3
(HowêS), Victoire-VIII (Esthcr), Allé-
luiaV (Tourniêr). Trouvère-lH (Barba-
ray,, Venise-XI (Tomasi), Agence (Da-
neyj. Vingt-Deux (Gassiat), Ami-in
(FranciUon) Voltaire (Bertho). Antilo-
pe-Vi (Destmirei), Artillmr (Durand,
Artlste-IV. (Dideville).

Prfx de Quimper : As-d'Orange (Du-
four), Aradypile (Dufoui"), Vigilant (X),
Vieux-Chéri (Leportierj. Ailly (Boudet).
Uruga" (Guéroult), Val-Fleurie (Sou-
roubiUe), Vlan (Feray), Winedlte (Pîâ-
sen) Valseuse-V (Forcinal), Amen-11
(Ûiton).

Priq de la Garonne. — tJnkrack (Ber-
nardin), Valêur (P. Forcinal), Unas
'Chiisseîet), Saint-André (Buti), Vlnsec
(Buit), Volga-lï iLôpelîetier), Tem-
nlier (Koch), Amourette (Verzele), Tur-
lurette (Souroubillc), Uâpageur (Macé),
Ulder (Vitet), Roi-Alhert (Th. Mon-
sieur), Bevércourt (F.sartial). Ulysse
(Gouin), Tillv (Guerouît), Tienneval
(L. Forcinal), Remacgregor (Desauze).

Pron&stiet

Paîis-Svon. ~* Aphrodite-II, Abric-II
— Ecurie Olry, Bicnvemi — Asdubois,
Aline-Harris — Gendarme, Alleluift-V
— Winedite, Valseuse-V — Ulder, Ulys-
se.

La Veina. Aphrodite-II, Abric-II. —
Ecurie Olrv, Bagatelle-III — Alesia,
Argers — AÎleluià.v, Trouvère — Ara-
dypille, Winedite — Ulder, Ulysse.

VICHY. — U. S. P. de Vichy bat Moa-

ceaudés'Mjn>es par 14 points à 0.

A MÂNTKS (excellence). — Le Stade

Nantais bat H F. C Lyonnais par
40 à 3.

À LiMOÔËS (honneur). — L'U. S.
Saint-îuhièn bât le Red Star de Limo-
ges par 6 à 3.

un des nouvoaux Appareils brevetés de
t.. CLAV^fUE, conçus et établis entiè-
rement dans le» Etablissements
A. OLAVERIE, qm sont recumius par
tous comme idB plus modernes, les
plu scientifiques et les plus consicié-
rauies tîv moitié entier.

Vous obtiendra aussitôt, sans douleur
e* sa».i gêne. CONTENTION ABSOLUE,
REDUCTION PROGRESSIVE, allant
jusqu'à la DISPARITION TOTALE.

Les merveilleux Appareils de
A. OLAVsRlE, essetitïellamenii sérieux
et scientifiques, recommandés par 6.C0U
Docteurs-Médecins, adoptés par quatre
millions (4.000 000) de personnes, sont
le damier mot de l'Art herniaire,'

La réputation montitaie des Etablis-
sements
A. CLAVSïfllE est fondée sur quarante
années de travaux d'inventions et de
succès ininterrompus, et non pas sur
des réclames tapageuses et outran-
ciàres,

Quand en s'adresse aux Etablicse-
meiti
A. CLAVERiE, on s'adresse à une
1 Maison de oonfiance ».

Si tous souffre2 de Marnle, DÉPL.A
CEMENTS D'ORGANES. Obésité, Vari-
ces, etc., no manquez donc pas d'aller
voir l'ém'rtent Spécialement des Eta-
blissements A. CLAVERSÊ , qui recevra,
de 9

1
 h. à 4 h., dons les villes suivantes

en prodiguant gracieusement à toutes
les personnes qui lui feront visite les
bons et loyaux conseils de sa haute
compétene. professionnelle.

Ocui -riot, mardi 16 novembre, Hôtel de
l'Ecu de France.

TOULOUSE, mercredi 17 et jeudi 13,
Hôtel Capoul.

Souiilao, vendredi 19. Hôtel Madame.
Gramat, samedi 20, Hôt. de Bordeaux.
Desazotfilio, dim. 21, Hôtel de France.
Viiiefranche-dc.Roueirgue, lundi 22 Hô-

tel Moderne
St-Girons, mardi 23, Hôtel de France.
Carrnaux, mercredi 24, Hôtel Mader
Pamierg, leudi 25. Hôtel de la Paix.
Vlllefrafiche-de-Lauragaîs, vendredi 26

Hôtel de France,
Revel, samedi S7, Hôtel Modarne (face

la gare).

Un éminent Spécialiste Collaborateur
recevra, également de 9 h. à 4 h., à :

Fleurance, le 16 nov.. Hôt. de France.
Oîmont, mercredi 17, Hôtel Lasbats.
Eause, jeudi 18, Hôtel Maupeu.
Moïssac, vend. 19, Hôt. du Luxembourg
Montauban, samedi 20, Hôtel du Midi.
Casteisarrasin, dimanclie 21, Hôtel Mo-

derne (Marcéiilac).
Aîre .s .-Adour, le 30, Hôt. du Commerce
Tarfces, jeudi 2 décembre. Grand Hôtel

Moderne,

Cêiafiirei PcrfecUonnées
contre les Affections de là matrice et
de i'esiomao, Rein mobile, Ptôse abdo-
minale, Obésité, etc., les plus efficaces,
les plus légères, lés plus agréabISs a
porîsr.

MODSLE5S NOUVEAUX ET EXCLUSIF

des Etablissements A, CLAVERIE, 234,
faubourg Saint-Martin, PARIS,

le rtExpress:

"NÉCROLOGIE

A sur. G n
Siàcfe Bordelais U.C. bât â.A. feordoiais

par â buts à zéro

Ce match, disputé sur le terrain du,
S.A,B., fut constamment à l'avantage
des stadistes qui furent lés maître* de
la situation du début a la fin. Et pour'
tant ie stade, par suite de l'indispo-
nibilité d'izambeft, avait dû remanier
son équipe : c'est ainsi ijue de James
jouait avant-centre avec Capdeville à
l'aile droite, et Del Campe inter-gàU-
ch/e. Empïessons-nous de dire que la
nouvelle combinaison fut assez heureu-
se, dé James sé montrant très souvent
dlahgèreux.

Le Sport mettait en ligne son équipe
au grand complet avec la rentrée de
Lâchât.

La victoire du Stade fut très méritée ;
son équipe était de très loin la meil-
leure sur le terrain ; tous ses êcpiipiers
jouèrent avec un cœur admirable.

L'équipé rougè et blanche fut déce-
vante ; la blessure de Poirier fut cer-
tainement un handicap, mais elle fut
largement comorosée par le départ de
Lafontan en première mi-temps et la
blessure d 'Houre en seconde. La paire
d'arriérés Pérès et Poivert fut fâmie
et leurs coéquipiers perdirent vite con-

fiance.

MATCH AMICAL

A LA BASTIDE. — S. C. Bastidienne
et F C Cette, font match nul (rien

de marqué).

Tunis 15 ntwembre.
M DUCteH 'Saint a profité de son ré

cent sêîour à Paris pour mettre au
point avec les ministères compétents
la réforme réclamée par tous les inté-
ressés du régime douanier applicable
dans la métropole aux vins de la ré-

Éfence .
Un accord &'ast établi sur les bases

suivantes ;
a) Fixation a 500.000 hactolitres par

an du crédit d'importation des vins de
11 °9 et au-dessous ; b) Importation sans
limitation de quantités et en franchise
des vtiv d'un titre alcoolique plus éle-
vé des mistelles et vins et de liqueurs ;
C) Importations sans limitation de
quantités de produits agricoles dent la
culture est destinée à remplacer celle
de a vigne et qui seraient déterminés
par décret rendus sur la proposition
des départements ministériels întéres-

^^Les vins de 11"9 et audeesous dont
l'importation excéderait le continpm

fixé, seraient soumis au droit du tarii

minimum . ,, Hii
Ces dispositions vont faire 1 objet

d'un projet de loi qui sera incessam-

ment déposé par le gouvernement.

FAITS iI¥SK5
UM ÉCROULEMENT

DANS UKS ÉGLISE

Avignon, 15 novembre.
Ce matin, pendant qu'on procédait

à un baptême, u chapelle latérale de
l'église dè Dêdarides s'est effondrée.

En s'écroulant, elle a défoncé la voûte
voisine du baptistère. Les assistants de
la cérémonie ont été recouverts de dé-
bris, mais quelques personnes seule-
ment ont reçu de légères contusions.
Une dame s'est évanouie d'émotion.

11 s'en est fallu de bien peu lu on ait.
eu a déplorer une véritable catastro-

phe.

KSNLEVS PAR UNE VAGUE

Biarritz, 15 novembre.

Dimanche après-midi, un nommé
Estania Inretagonenia, âgé de 31 ans,
était descendu à marée basse sur les
rochers avoisinant le phare pour y at-
traper des opernes et des crabes.

Préoccupé par sa pêche, il s'éloigna
de rocher en rocher, sans s'apercevoir
que la mer, qui était tirés houleuse,
commençait à monter.

Une énorme lame, arrivant tout a
coup, submergea une grande partie des
roches, enlevant le malheureux pêcheur
cm malgré tous ses efforts, fut em-
porté par le courant très violent et dis-
parut.

La mer n'a pas encore rendu sa

proie.

PKOGRA.MMES DU 16 NOVEMBRE

RADIO-PARIS (176U mètres)

ta a. S0. -- Concert : Marche des Esclaves;
mm en marquise; Softdte ea la mineur
(Sctmiftattri), vlolWi-, A VAlUmajide; Finale
del a Sonate en ml (Mendelssonii), piano;
Bruyères, Soir coppelia. Allégros Appaslo-
nelo dteinfSâensL'tlolttni Nous avons fmt
un bon voyasge; t'Ënfanl et les Sorlillègts;
Alt Lion (Sctaimafi); Fm«ttM (Gaunert); Jdr-

dln d'Amour; fiotio-Nonnle.
ie h. 46. — Cos&cSSrt : ta tleur merveille^,

se conzérlo Russe (Lalo). Tiolon; carnaval
Csintumon), piano; Sonate 6n ré (Mendel-

s&îm.
33 h. *>. -» Goncert i: Ni t'en va pas si

totft; La Periehele.

P. U. ~ Î.850 mûtrea.

13 n 13 — Concert : Quatudors pour ipiano
et instrumenta à cordes. VAittomène, Sèrena.
de Nocturne, Sniegoivrolea. Elégie; 9 Q»*-
tuor, des fragments da Borodine : Pourquoi,

Berceuse, Le Calme.

Les GRANDS MAGASINS OU BON
MABCHC DE PARIS ont l'honneur
d'informer leur clientèle qtte te CATA-
LOGUE DE SOLDES d'Hiver va paraî-
tre incessamment. Nos clientes s© ren-
dront compte que les articles annonces,
à cette occasion, sont sensationnels
comme prix et comme qualité.

Cabinet avec Atelier de Prothèse, exis

tant depuis 50 ans.

Renseignements gratuits sur condi-

tions de prix et de crédit.

Spécialité de bridges américains

TOULOUSE. Rue Rivais, 13

Mi

le! do ItNOP I! È M

a Toulouse, géré par le Consortium de
l'Hôtellerie Française.

ECOLE SUPERIEURE DS3 P. T. T.
(4S0 mètres)

20 n,. 45. — Causerie.

RADIO-TOULOUSE

Longueur d'onde : «0 mèlrei

10 tt 15 — Cours officiels transmis par la
municipalité de Toulouse (légumes, fruits,
poissons, lait). Le Journal sans papier '
audition ; nouveUes da la nuit et de la

tinée
l„ n 30 — Cours des marchés régional^

du " SÙd-Ouesl. Foires. Changes. But' '

météorologique. , .
12 h 45 — Concert par l'orchestre :

1 Ballet égyptien \A. lAiigini), 2. Sers-
jiato'lMor-zkowski); 8. Chant élcgUique

violoncelle (A. Kunç) par M. Caylaj 4.
„,(,., d(> vienne, valse (Zlchrer); 5. La uam-
nation de Faust, sélection (H. Derlloal; 6.
invocation (A. LuJgini); 7. Sérénade, pour
violon (Adolphe Mahieux) par M Pn-tou
8 Aubade printanUre [P. LacomDc); 9. Dan

ses espagnoles '&JaD?A™l
13 h. 46.

Spectaces. ̂  ^
 journ

al sans papier (2* audi-

tion) i informations générales communUsnéet
par la pressé '.Dépêche, Express, Eclair
Midi. Petit Méridional, Petit Parisien, Télé
gramme) Programme des spectacles.

14 heures. — Carillon horaire,

l'émission
17 heures — Le .journal sans papier, troi

lame audition, cours des marches ré#lonaus

pour

BOur

Radio-message de Toulouse

OU 15 NOVEMBRE

Une vaste dépression passe dans le
Xord de l'Europe. La pression atmos-
phérique baisse dans le Midi de la
France, mais elle est supérieure à la
normale. Une aire de 765 m/m couvre
l'Espagne.

La température est généralement éle-
vée ; on note 9 et 1« a Bordeaux : 13 et
19 à Ciermont-Feirand, 15 et 19 à Nîmes.

A Toulouse :
Temps beau et brumeux,
1 1 espion barom. à midi : 770 •
Tump à midi . ic c
Temp. rninima : 7 ;
Temp. mMima : 19 ;
^ en à midi : calme.
-oh- ii : Lever : 6 h. 50 : co tcb r

16 h. 23.
Lune : Pleine le 19.
Probabilités : Temps nuageux, bru-

meux et doux, vent du Suû-Èst.

BULLETIN AQRIOCLE
OE LA TOUR EIFFEL

peur ta 13 novembre

Massif Central. — Beau temps, très
nuageux avec éclaircies, brumeuat le
matin, vent variable, 2 à 4 mètres
temps stat. min. 8.

Région du Sud-Ouest. — Assez beau
temps brumeux le matin, devenant très
n.uageus avec êclaircies : vent* de Sud-
Est ; 2 â 6 mètres ; temps stat, min., 8.

Robert Ton d P
Maxmia Labat. de Cas'tel
oaionne); Charly Naùdv
Antonin sjlcari, de Ûfatoh»^ -
Garonne) fi-Uentou,.

î^îaio
T
ux^ 5

(Haut,;
Après l'Evanfflie M trotn*.

nonça une allocution qà'S'Ss Pr>
« Le dogme de la conuiSur
ts et son application à ^

J
'u°n cta

ort nous a ra^TTvJ^g ̂  t
déjà en possession M,!^. le s

me

saint

très

An Pensionnat

Sami -Joseph

Toujours fidèles à une touable tradi-
tion, les anciens du Pensionnat se sont
réunis, dimanche matin, rue de l'Étoi-
le, dam l'immeuble du bel établisse-
taeni d'enseignement secoiadaire où
près de deux cents élèves reçoivent
chaque jour une sérieuse formation re-
ligieuse, littéraire et scientifique.

Gracieusement accueillis à leur arri-
vée pa la directeur de3 études, M. Es-
pinasse et plusieurs autres maîtres,
avec lesquels on se sent heureux de re-
vivre quelques heure» du passé, les an-
ciens se dirigèrent ensuite vers la cha-
pelle, pour entendre la messe célébrée
par M" l'abbé Abadie, aumônier de la
Maison, h» service était a l'intention
de tous les camarades défunts depuis
la fondation da l'Association, mais plus
particulièrement de ceux décédés dans
le cours de l'année et dont voici les
noms : Pierre Barbé (ancien Frère Li-
gàire) • Armand Boutibcnnes, de Bérat
(Haute-Gâronne); Gaston Cazala, Julien

éternel et, pricn3 ^ " £u bonhg^

retenues dans le 'urgaioire t S en=ori
est le sacrifice par excellence ^? msss*
hâter leur délivrance.

 e
 ^ vc* 4,

Et l 'orateur félicite l'A^ri-i...
a pris l'initiative de cel5SS?ffa <rm

laquoi constitue une tou1h^B
tan

K
m> puis il dégage cette l?^ coum
tienne d'écouter la vois de^ chrl
de pratiquer en ce monde la^Lmorte.
et I expiation qui ou\Tent ia P^ têllcê
salut : de marcher enfla sur il

016
 du

des disparus, afin de mértîi»
1
*

eux la récompense prom^^^l
et fidèles serviteur». *llx non»

La cérémonie de l'absoute «. Éà»
apràs la messe, devant U rn^

ér
°ala,

aux «ctimas de la guerre J
solennel clôtura ciwTnV» *° Sa^t
au cours desquels M f̂ ,.™î
l'élément artistiquô, source S Sf?ll9»
êmotivités L'orgue avait éu^jw*»w
liment tenu oar M. .VarquF tS3Çi3t^
de piano an Pensionnat • un imi^î
fesaeur, M. Verdier, tint u
violon et le secrétaire de l'As^S. d»
M Douzcn. celle dis «olonceli» r. "ca.

de musiciens, dont tous nos arrds
 tfia

'
naissent i,i maîtrise et la tâûÎM c?tu

pressionna fortsment l'asîktar'p» '^
Uû

*
^exécution d'un « Adieu éïtS^
Bcethovîn ; du Chant du &
Masaoliûl, et d'un « Aade^io Tdg Q£

Les chant» de v absoute «t ^
eurent pour tota-prëte le %h7J^
Pensionnat, si apprécie dé UxTïL &
bituéa de la chapelle, pour l'^X^*'
la douceui; et la finesse de M rite
vocaux. woj'ôba

A la eortip, nouvelles efflisîons tu
1 esprit de camaraderie ; câuâ^rfirî,
cale* «t puis .. la çépuTatton;eï

S
&tteT

dnnt la prochaine réunion de ian'-S;"
L'on s'y retrouvera aussi noirtbrX'
afin de marquer notre fidélité ^ ÎS
prit de l'Asaoeiation SaintJjôn-Bàntflt»
de la Salle, et pcia- montrer à son ix?
norable et estimé président, M. EUB^
Sistac. qu'à chacun de ses aptieu
anciens savent répondre par d^'r*?
sencés effectives, précieux garant de S
perpétuité de nos sentiments et a'vm »t
tachement au Pensionnat qui ne varrf
pas faiblir. - M. M. ^

Borarsa de eotnmerce de Paris (avOiBe, Mé,
farine). Bôurse de commerce de Toulouse.
Bourse des valewrs de Paris et de Toulouse.
Cours officiel des changés. Bulletin d'infor-
mations de l'Agence Fournler.

17 h Sa. »« BiiUetiH qiiotldion agricole au

;mi*aal ie Blé el lé Vin et de la Confédéra-
tion des Associations agricoles du Sud-Ouest

*) hêUîës. LS journal sans papier, qua
trieme audition. Dernières nouvelles de la
ournéa avec la collaboration dés journaux

régionaux de la région du sud-Ouest. BOUT
se des valeurs de Paris. Pronostics et ré-
sultats des courses de chevaux Bulletin de
l'Autoffloblle-Ctub du Midi.

20 h. 20. — Bulletin dè la Confédération

des Radio-Clubs du Sud-Ouest.
20 h. 66. ^- Cours des changes et de» mé-

taux pTôcienx.
SO h. !??. — Causerie pour lêâ jeunss entants
90 h. 35. — Les Avintures d'Hector Snapil

ion, grand radio-roman d'atentutres de Luc
Manl, a\'eé le concours de MM. Lavîgîie,
grrafrd premier coniltnie de la Jetée-Prome
stiade de î,'ice; Lucien Rouca, du théâtre dé
Nantes; n'assert, du Palais d'Hiver.

21 h. — tJitermeae musical par l'orchestre

Radio-Toulouse
«1 h. 15 - Comédie : tm Gentilhomme, un

acte de Timmory et Jean Manoussy. avec
le concours de MM Rouch. Hassert et Mlle

Gina d'Artois.
23 h. 15. — Programme du lendemain,

ï-ête à souhaiter. MesMgè météorologique.

STATIOM RAD10.TELSPHONIQUE
DES P T. T 06 TOOLOUSS6

tongutw d'onae ; «o» mètres

9 h. et 9 h. 3.0 — Cours des marchés muni-
cipaux des légumes et du poisson de la ville

de Toulouso.
17 h. 15 . - Concert organisé par l'Asso

cistf-ion des Amis de la Station avec le con
cours do commerçants de la ville. Informa

tlons Cours des changes.
18 h. — Signal horaire meure de la Tour

Eiffel). .
20 h. 30. — Chronique médicale, paT le

Docteur Ch. L. Falire
20 h. 50. — Informations. Bulletin météo-

rologique.
21 h. — Signai horaire (heure de la Tour

Eiffel).
Concert vocal et mstrwr.wïta.1, organisé

par l'Association des Amis de la Station.
Aux pianos d accompagnement des Maisons

Martin et Aeo lian. Mlle Despclon, 1er UTIX

du Conservatoire
21 h. 30 •* Radiodiffusion du sujet du

concours des « Livras Nouveaux •.

STATION RAOUOTÊLÊPHONIQUE

OB MARSEILLE OE8 P T T

Longueur d-ùndes i S» mures

SO h. 40. — Caus«%rte touristique par Wiineb
2a heures. -- Coflcort symphonla11»-

L 'AcaKlèmiê des j«ux Floraus viens
de faire une perte sensible eh la per
sonne de Mile* Berthe d« Puybusquéi
maître ès Jeux Floraux, membre de la
Société des Gens de Lettres.

Jusqu'à un âge même avancé, malgré
de cruelles infirmités et de pénibles
épreuves, Mlle B*rthe de Puyeusqus
est réstée fidèle à la. poésie, à l 'art, à
l 'idéal qui avaient «n&nanté toute sa
vie. Issue d 'une famille dont l'histoire
se confond avec celle de Toulo .t»é, elle
avait reçu une instruction supériéUra
à celle qu© l'on donnait aux femmes à
son époque. Elle avait cultivé les lan-
gues twiciehhês et modernes et possé-
dait usi bagage littéraire considérable.

Cependant elle n'avait rien d'un bas-
bleu, comme .on disait alors, et long-
temps elle publia sous le pseudonyme
de Rustlca : poésies, nouvelles, romans
pour la jeunesse et pour la table fa-
miiiaka. sans prendre nullement l'al-
lure d 'une femme dé lettres, elle en-
tasa, ainsi une œuvre importante, qui
malheureusement demeurait en dehors
du public littéraire. Elle s'adressa à lui
paï la vôië des révues toulousaines.
t'Aft Méridional la Ruvue âM Pyré-
nées, VArtic Lutine, Ou ses vers fuient
tout de suitê très appréciés. Ëllé S'in-
téressait aussi au Félibrifrè et prit part
à ses concours.

Mais c'est à l 'Académie dés Jèus flo-
raux qu'êlli obtint 16 pitts Vif SUccêB.
De 1897 a 1902, elle cueillit au Jardin de
Clémence Isaure de nombreuses fleurs,
nu CEiliet, trois Primevères, une Egian-
tine et de très nombreuses mentions.
L 'Académie, en considération de l'en-
semble de son «euvre et de son beau f&>
lent, lui décerna des lettres de maîtrise
en iSoâ Elle aliait donc pouvoir célé-
brer, i 'anuée prochâtoe, son jubilé aca-
démique,

L 'aûrait-aa rsvus à la Pêt« des
Fleurs ? Très modêste, volontairenient
effacée, MUè de Puyi5usque n« quittait
pas Saint-Sulpice-sur-Lèze, oû elle vssnt.
ae mourir. Même quand «lie fut appe-
lée à prononcer l'Eloge die Clémence
Isaure, en Wo3, «lie ne parut pomî par-
mi les Mal'ntéîieurâ &t ce fut notr* ami
le Comte Gardes qui do ans lecture de
ses v&rs.

Car, avant tout,, elle était Un poète, UP
vrai poète. Nos lecteurs connaissent
ses romans, dont plusieurs ont paru
ici même en feuilleton. Ils étaient
émouvants et pittoresques à souhait :
mais ils étalant loin de donner la me-
sure de son grand talent. Mile Berthe
de Puybusque les écrivait pour un pu-
blic, perpétuellement bridée par toutes
sortes d'entraves.

Dans ses vers on retrouvé, au con-
traire, bien plus directement l 'écho de
son âme délicate, infiniment Sensible,
de son esprit que hantaient sans cesse
les plus grands problèmes. Ils ont été
réunis en un volume paru aux éditions
de l'Ame latin*;, sous ce titre charmant
et si exact : l'.inoelus sur les champ*.
Le regretté Charles de Pomairols en
écrivit la préface, et l'Académie fran-
çaise les couronna d'un pris Archon-
Despérouses.

C'est un livre qui mérite de n 'être
pas oublié, car il donne la note exacte
de ce que fut Mlle de Puybusque : une
terrienne mystique, consolée des pei-
nes do la vie tout a la fois par son
amour de la nature et par ses ardentes
convictions religieuses — et, s'expri-
niant, ce qui est rare, dans un style
bien à elle, tout en nuances, en ton
cbes légères, en formules originales et
sobres. Certains de 9es petits poèmes,
qu'il faut préférer a ses grandes com-
positions plus apprêtées, sont de véri-
tables pièces d'anthologie.

On ia retrouvait belle aussi dans sa
correspondance car elle fut une ad-
mirable épistoiière. et cela jusqu'à ses
derniers moments Ecrivant comme on
n'écrit plus, fidèle aux vieilles ami-
tiés, d'une affectueuse urbanité et d'Un
esprit primésautler qui brillaient a tou-
tes les lignes elle méritait d 'être com-
parée ii Eusénie de Ciuérin — une
Eugénie de Guérin qui aurait écrit de
beaux vers.

Nous nous inclinons devant la tombe
de cet. écrivain si humble et si distin-
gué, honneur de 9à province, el que
sa vie confinée et isolée priva de la
haute notoriété à laquelle elle aurait
eu droit Noue pays conservera pieuse-
ment son souvenir

Nous offrons a sa famille nos respec-
tueuses condoléances.

Nouvelles Eœpreês

Du 15 novembre.
»-> /?« présence d'une affiuence con-

sidérable et de nombreux membres de
VËpiscopat, a eu lieu, hier, la transla-
tion des cendres du cardinal Gaspard
Mermilloa de l'église de Notre-Dame de
Genève, où elles avaient été amenées de
Borne l'année dernière, à l'église Sainte.
Croix de Carouge, lieu de naissance du

préau

(*«* Le bulletin publié dans la soirée
d'hier sur l'état de M. Smmanuel
Brousie note l'état itationnaite mm
aggravation marquée.

N* On mande de Pelsdam à ta Chi-
cago Tribune gui ie chapelain de m
Coxtr. le docteur Vogel, a déclaré gué
Ver-kronprinzessin allait demandât le
divorce. Elle accuie. en effet, l'ex-hton-
Vrina. d'avoir âea relations avec une de
sss sectêtaitti.

H* U. André FalHires. ftiîfiistfë du
travail, a prégtdê eè matin la 80» «es^
sien du Conseil supérieur du Travail.

m

mmercia!es

uiietm financier

Pârîs, 1S novembre.
Aujourd'hui, liquidation de quinzai-

ne, l'argent pour repert s'est tin peu
tendu â 5 1/4 %.

Les changes 's'inscrivent en baissé et
le marché suit cette ambiance aveG un
couran. de transactions psu important.

Nos rentes sont fermes, notamment lê
5 % amoftiséable à TL.% et le 6 % fi
71 fr.

Les rentes ftisses sont fermes, alors
que les fonds ottomans sont un peu
plus lourds.

Banques, en bonne tendance, nctam-
iraent la Banque de Paris à 1.809,
l'Uni or. Parisienne à 1.298. la ftanaue
Ottomane à 1.5&>, la National* du MexL
que à 1.040,

Le Suez est faible a 14.955.
. Aux cuprifères, nouvslle baisse du

Rio à 5.870 ; Tanganyika, 446 : Thar-
sià, 43E

Pétrolifëres, soutsnuès. La Royal
Dutch s'insérii à 45.200 la SHell à 657,
l'Eagle à 165,50, la Mâlopolska â 157.40,
la bteafta française à 47i, la Wyoming
â 543, la Polonaise à Ma.

La de Beers est faible â 2.600, ainsi
que la Jagersfohtein a 545, la Grown-
Mînes à 483. la Rand-Mines à 470 la
Transvaai à 367. ia Chartered à 209 et
la Bra'tpân à 59S.

Gâcute'hoUtiàres. *ft nouveîis -éaction
Pâddanf. 1.725 : ^Torres Rouges, 1.065 ;
Cambodge 333 : Financière 513 ; Caout-
choucs de l'indOshine 2.000

Caisss d* gestion et Bons de la Dé-
fense Nationale, obligations S %, 501.

Société (tÊtiute* et mtormotum.!
Vînànnpre*

e étions

Les souKrances provenant de mala-
dies de la peau peuvent être évitées
en employant à temps la Pommade
Cadum. Eue arrête immédiatement les
démangeaisons, calme et guérit tome
irritation ou inflammation de la peau
Bien de? souffrances sont évitées en em-
ployant a temps la Pommade Cadum
contre l'eczéma, les boutons, dartres
gaie, éruptions, écorehures, hémorroï-
des, urticaire, croûtes, teigne.

BOURSE m îoaousE
Dn 16 novembre.

Valeurs local»». (Actions!. ~- L'Epargne
(Soclté) ex. coupon 54, a» . Ruche Méri-
dionale (Société La) ex. coupon 26, 1GO :
Mine» de Carmaux, ex c. 90 et su aet. de
jouis, ex. dr., 1640 ; Mines de Carmanx
capital N L, a li. 50 payés. 1 595.

Obligations. -- LDchonnalSe Compagnie
d'Eclairage e %, SU . fcéridionaie Trans-
ports de Force (Société) Bons 6 1/1 % ISJI,
440 ; Constructions mécaniijues du Midi
s %, as».

Les Ghsiiig-es

Paris 15 novembre.
A 15 heures • livre 144 H5 : doll.. 29 73
A 16 heures : livre, 1-44 50 doll., 2y 79.
A 17 heures : Urre 144 50 • doll.. ^9 ;y
A 18 heures : livre. 144 85 • doll.. 29 85

Londres, 23 h. 30
Dollar. 4.3i 3/2 ; parité, 29 78 • livre,

144 3/4 parité. 144 75

MAStCHâ SES Ct HiALES

Paris, iS noveiûlirï.
Blés. — Base dé li^idatloB. SID ; aet»

bfe, S09 • décembre, 5C& i « rte novemia*.
SQ6 à 9Û5.S0 ; JaaTisr-Xévrlw, SOi^o j 4 at
janvier, «.«.DO.

Avoines. — Noires : Base de UcpiidaUcii,
lâ4 ; octol-re, 133 ; 4 âe Rovetobre, I23,ft à
1-34,25 i JafivieT-féYrler, 12&^5 à 139,16 ; <
d* jaarter. iS6,25. — iJiverses : Base é» ifc
qiiiûatlôiî. ISS ; oçtobîë, isi, nominal • d»
cembre, lîs, ïiofflinai j 4 êë ItotemBre, Ml
nominal ; Jfenvi6r4évrler, 19», DrâtUMl ; «
ds jtovisr, 1S3^ nommai,

farines. — Basa de liqaidàtioa, •
tébre, 6S4, ûominâl ; déeembre, Sg4, fiofiB-
iMi • 4 da n<sv«àbrst aoBBinfil' j W»
vifcr-f«7ïler, 3^. jioininal j 4 «âe Jaavièri

nominal.
ïotiiouse,

Sîê§, 118 â Vff lêâ SO feU;j sél#«, m
a 133 fr., les 7& SU,; org«, 66 a m tt., M
CÔ ta. ; avoine, 193 à lââ fr., les et tàui
fêtes, isâ tr., les s» Eli., veseei noires «B
à 170 fr., les 80 kiî. ; mlÉet. farinés, ittl ».tt»
les ltio m,; eeils, w â SB tr ieâ 100 lifl.î
trefies, i.eso à î.ioo fr., les IOO'KÔ.) i*>m»,
950 à iMb fe, les 100 M.

MAftéHE DES SUCRES

î*aris, 13 aoreiafefC.
Oûvérittro. -» Comptant, 31», 315, 3tijS0 *

314 Î décembre, 319, 818,50 et 319 ; janfier,
S24, 3à4,50 et 325 ; 3 de janvier, 33S ; 3 ût
février, 337 à 337,50 ; tendance faible.

GlôltH»e. — Comptant, S14 à 315,50 ; décsin-
bre, Sis à 319 ; Janvier. 325 j 8 de janvier*
331,50 ; 3 de février, incoté ; tendaneé calme,

G6te ôîflcl8Ue î 312,50 à 313,50.

{MARCHE DES MSTAUX

Londres, 15 novembre.
Antimoine. — Qualité spéciale, 74 10/75.
Cuivre — Domptant. 57 16/3 ; à trois, mois,

5S 18/9 j beat sélected 64 65 5/ ; électreir-

tique, m lî/8, 6S ë/6.'
Etàta. — Comptant Ml 5/ : â trois nioM*

301 19/6.
Plomb. — Anglais : comptant, 31. Etran-

ger : comptant 29 10 ; liTralson éloignée-
39.

ÎSihc'. a» domptant, » ; livraison
33 tî/6 . . .

Argent - Comptant,» 1/4 ; à deaa mo*
25 1/16.

O*. — 84 U 1/2.
Mercure-, — le lèflti.
Ot fin, ia fr. so ; platine, 16* fr.

0 ». 540.

PRODUITS RESINEUX

Sordeaui, 15 no«W)W-

mtehé sensiblement astif mil ^"^^
relèvemêftt du cours û 6«S. Pour I ̂ r^;
tendance ferme, n faut tsependaiitt ^

w

qusr que la disposition aux achats n 8511^
^enéTals-, Lâ prudence commande an* f™^
de attention au propositions d 'afr8f

9
L. .

Llcrulde détbute à 685 Brais. *n * fi^
colophanes soutenues : gemme, 2 * 91

A Anaernos. adjudication p»r Buberl
Poteaux. 125 à 140.

Londres. IS
Disponible. 63 i . ûovetnbre-décera°™

63 3/4 ;. janvier avril. 64 ; mai-juin » ^
Résine. — Tendance calme. Améncau»

27 : F G, 9t t ( N. «9 { ; W. 30.
Française. — PO,»: W, S*.

Ne*-îer& tS nov<f »J j
^ Essence de térébeùtntne, 91. Teûdaw»

ferme.
savannah, 15 w«®*>»

Essence de féTéDeittUlne, 84 l/< éesavs r

t»> gamon de 3 k. 500 „ ,« )
Résine. — Type F lroe : W Q> *~

W, 152».

MAflOHfi AUX COTONS

Netv-orléaas. 13 °^
e
f m* t

Ouvé^tttre. — Dêcembro, l-«» » V.2» t
mars, 1.289 à 1.?72 j mal, l-58*

 4

juinet. 1.398 à 1.303. ' „^pm&».

Disponlble, 1261 ; déevembre, rroo 

vier, 12C3 à 1265 ; mars, * \~L 'uiâ *
1293 à 1S94 ; juillet 1307 ; octobre,

1317.

MARCHE OU HAVRE

Le narre, !
Cotons — Tendance irrésuliere. ,y ,

2.1J0 balles. Novembre, 514 ; Aweniu , ̂  ,

Janvier, 524 ; février, 529 ; ™ . juille*'
Avril, 540 : mai, 545 : juin. f~ 'ottoW*-
563 ; août, 565  septembre, 571 :
•577. ,„ , i&

 Vente
décemore-

sacs. Novembre, c*9,50

mai. 604,50

'603.59
607
600

lu m.

Rdût. 604 ; septembre'"^^.e,
Tendance faible.

 tû
 OJJJ,

avril. 6!»
Juillet. 600

Laines.
décembre. Janvier, février, mars, »

2.000 : le reste tncôis rCHOH

MARQUÉ AUX VEAUX OS

Cenon. »
veaux — Amenés. 38 ; Tend£;' ibo {t ''

Ire çrualfté.lfe a 133 fr.; ï*, 90

3-, 40 à 80 fr. _ ,„  Bf
V elles. — Amer»

tmaiité, sso à 330
149.

».mences. 26 : renrtoes. ^ >
3-, iso à sio ; *<

Bibliothèque municipale de Toulouse - Tous droits réservés
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d
 souhaiter : Saint Agnan.

vtteS
 <j« Cinquantenaire de l'ins-

^cammne.

Uo Fait ioesp îcabls

DES TROUPES

Nul ne s'étonnera <ie cette distinction
et les nombreux amis dru pro-curé d* la
Dalbade applaud iront a cette oonsecra-
tion orfieielie d'une amitié s! durable.

Que le ; juvcau chanoine de Nice
veuille bien accepter les hommages res-
pecteux de ce journal, où il compte Mut
d'amis, et le souhait traditionnel « ad

unes
LUNDIS LITTfiRAlREB

L'Association,.(#nér*de des Etudiant*
est heureuse d huot'iuer lo public loir

Toulouse, 15 novembre,

journée de lundi tut mouvementée

a
>f0uiou3e exlr ême n'a cessé ué

t'^Bt Us propos les plus divers cir.
jjgnc"

 c
 ville

cù»eDt codais du 23" régiment d 'artilie
f}e5 5° 1Ua .tii, unnnwi .11.10 Ipllf ré.

rii était" p'rêt à partir pour une Ji-
an effet, annoncé que leur ré-

'"tneitt stai

réeti^ ue*
01

MUrts après, le S3<* régi-
° . /Tpanterie recevait l'ordre de se

pe?; oarê à tout événement.
snu P

nouVêlis9 incroyables ont provo-
64 .inÉ perturbation bien comprêheh-

«ue d-RUtant plu* que la population
•"ïidoiint était au courant ctepui*
rfffSS tours des bruits d'alerte qui
îlu ,'Teieiit autour des bureaux militai
W iîns le plus graviu secret du reste
^ÎTntiuetc approfondie nous renne».

F
 d

'A i ter ces bt > dans tes mesure*
a2 M wr l'autorité militaire.
f,

15
 f-{ «tact que les régiments du 83-

A V-w ont reçu l'ordre d'être prêts »

ut« alerte P
our partir dans UÛé cUrS

°'

%Lf un ^taillon du » serait dési-
J» bar contre, un grande partie du
gïie . HT:.. « .H*^ HL,f..ji»«f i a* &r,\.

Nouvelles Religieuses
INSIGNE BASILIQUE SAINT-SEBNLN.

— inauguration de la chasse de Sainte
Thérèse de l'linfunt Jésus. — Los do-
ciles do Saint-Sernin avaient chanté
eoiiwme aux veilles de grande fête a
l 'Angelus de dimanche soir, et les pro-
meneurs attardés se demandaient quelle
fûto se célébrait le lendemain  s'ils
étui ont venus hier matin lundi, ils au-
raient vu la Basilique parée comme au
jour do Pâques avec son autel étince-
lant d 'or, son baldaquin et la gloire de
Saint-Saturnin tout illuminés.

A l 'autel, un évequc, Mgr Ricard,
évûque de Nice, célébrait à huit heures
le Saint Sacrifice tandis que les ftdàL's
garnissaient jusqu'au fond toute la
gxiaaide nef e; débordaient dans les bas
côtés.

Toute cette toul* s'approcha d* la
Sainte Table, au moment de la Commu-
nion; la c Cantoria » paroissiale chanta
drss cantiques populaires et au bas du
chœur devant la table de communion,
un magnifique reliquaire contenant plu-
sieurs reliques de Sainte-Thérèse de
l'Enfant Jésus entouré de cierge étin-
celants attirait tous lés regards. Vans
oes reliques mentaient les prières et
les supplications du peuple.

Après la messe. MCT d* Nice revêtu
des ornements pontificaux, mitre en
tété et crosse en main, est monté en
chaire pour bénir solennellement ie
nouveau reliquaire

Avant de procéder a la bénédiction,
en quelques m»:; partie de son cceur
d'évêque, Monseigneur a exalté Sainte
Th &re3# et excité en nos cœurs l'amour
de cette pétiM carmélite qui en prati-
quant de petites vertus a su gagner ie
cceur du Maître et mériter de devenir
la grande faiseuse da miracles da
SO» siècle.

Le battement de la relique par les
fidèles a clôturé oWtt cérémonie ma-
tiiiaie.

Œuvres cîe Bienfaisance
LA KERMESSE EN FAVEUR
OE L'ŒUVRE DU REFUGE

Annoncée il y a quelques jours pour
les 24 et 25 novembre, elle n'aura lieu
que les 8 et 9 décembre, toujours dans
les salons du Grand-Hôtel, mis gra-
cieusement à la disposition des dames
patromiesse.s organisatrices de la vente.

Quelques carnets de tombola sont dé-
jà, en circulation, mais, mise en garde
contre certains agissements peu cons-

ciencieux, la Mère Supérieure du Re-
fuge prévient les amis de l'Œuvre que
dorénavant les billets présentés seront

revêtus du cachet <w. Monastère de
N -D. de Charité.

Elle les prie également de ne réser-

ver leur bon accueil 4 des personnes
qui se présenteraient pour solliciter des
offrandes, en cotte circonstance ou en
ù autres, que t] elles sont munies d'une
recommandation écrite et signée de sa
main et revêtue également du cachet

du Monastère.
La Mère Supérieure d£cîare en outre

que, contrairement & ce qui lui a été
dit, elle n'a donné mission à personne
de quêter amm«!ïftrû5ïffi pour le Refuge,
sauf le recrutement de» cotisations des

dames patronnes**», ooatt* lesquelles
on remet un reçu.

multoâ annos , de celui qûl trace ces )cusain que les atoonaements pour la

lignes. — Félix D... » série de* lundis liuèraires seront ven-

dus i la librairie Riehard j», rue La-
fayette a partir du mardi 16 novem-

bre.
La premier* conférence des Lundis

Littéraires aura lieu u» lundi 22 novem-

bre. M Boyer, professeur au Lycée,
chargé de Conférences a la Faculté dea
Lettres, parlera sur le sujet suivant :
• Cari Maria, von Weber •, a l'occasion
d© eon centenaire.

Au rouis de la conférence, il .sera
donn" di"! a'KiUlons avec le concours
de MIL1 Veaidrio», ue M, E, Rossard
dans « l'Invitation a Ja Valse, le Mou-
vement perpétuel ». de M. Sarradct

dans le « FruiîWnutz ..
La location «era ouverte à pontr de

Jeudi 18 novembre, à la Librairie Ri-

chard .

U»« GAUMONT-LŒVV -METRO

Matinée â 3 h. Soirée â 9 h.

Deux grands artistes : Marion
DAVIES et CONRAD NAGEL dans

s Sroaaway

Seul, un

div™i
U
prèndre ié départ." Les sol

Sa de ces régiments ont été avertis
^utre part, ces mesures, jui lais

ht "nrévoir une alerte possible, ont
f*lJ la relève des soldats de -e»
^itAs en permanence a la prison ou
A leurs C'est le 2« aêrostiers oui au-

rait Df'S les gardes
Enfin les permissions de nuit au-

raient été supprimées et les permlssion-
t.àr'fi rappelés

Cette nouvelle étonnante, qui a été
ingénient colportée par les soldats du
«."et du Sâ' iustement effrayés, fut
îôViiement commentée, dans la soi-
riê

r
 k Toulouse Des personnes bien

Teiiseiouées ont même détermine le
U de" ««e équipée... la direction
i inconnue • serait celle de Cette !.,.

Dans 1» soirée ie lundi, nous fions
sommes renseignas sur cette alerte
auorf** des services de ira trie

A 10 heures du soir aucun ordre de
défrart immédiat n'avait été reçu dans
ces de"? réaiments qui. maigre tout,
sont « sous pression «.

Cette nouvelle ahurissante laisse scep-
tiiraé, ca* oti fle S'cxnîimie pas truelles
seraient les raisons qui pourraient, à
raww* eetufeile. motiver une pareille

alerte î k
Ënflti. à IS 2!are Matabiau, ou nous

Sous sommes rortfHis. niicUn ordre tti
ecmséqnettcê n'aurait été reçu. Oh ob-
serve, dû testé. ,& ce sirct. "n siV-
pmd^t rette aieffê. §1 le d PpAtt avai*
été ifnminent. aufftlt nécessité la réqui-
sition d'un matériel imposant STÎT le
Midi Ôr, m nous a assuré. W&r fui
soir, cne là CÉBpagnie n'avait pas été
avisée.

SeniUcé vite fausse éfnotion î
Snns dotife - au moins. efscéronS-'ie !
En lotit cas l'alerte eSîstê et ti'^st pis

Wîiâ faire naître -iTie cêî'aine fébrilité
mi tmis les m il i e us.

V

NOTAS sommes autorisés â aanoncer
officiellement cette heureuse nouvelle :
eau wta ftccdêilile avec joie par tous
les catholiques dé Toulouse qui
n'avaient prià ërïcc-re eu lé privilège de
recevoir dans leurs murs le célèbre
orateur des meetings de Défense reli-
gieuse.

C'est à l'initiative du Comité diocésain
fte l'A, C, J. F. qu'est due la venue de
K l'abbé Bérgey. II pariera . le lundi
29 novembre, =alle des Jacobins, sur :
U Huneise Catholique et les devoirs
Présents

Le renom et le prestige du cortféren-
œw sont un sûr tarant du succès com-
plet de cette manifestation.

Aussi engaireons-nous vivement nos
«mis désireux d'être bien placés à se
Procurai' des cartes, qui seront mises
en rente dès demain mercredi, au
pnx de 4 francs (places assises non
numêntces) ot de 6 francs (réservées),
03ns les magasins suivants :
.RonKil rue de Metz, lî : HetbOtiste-

«e Duffilhdt, me de RéfnuSdt, 54 • Lâf-
launè (paniers peints). riî.e d'AÎéace-
LoiTàirio. 13 - Librairie des Six-Seeurs,
»P Saiht-Etwnne, 2.

les dames seront admises.
tes jênfteg -Tpns oa J A . C, J. f. et des

patron.i'îés pourront Se ptoe'urer des

t*-?^ Wis réduit f? frorirs) chéï M.
^ Siroi, 23 place du Saîifi.

Après le Complot catalan
FONTSERNÂT EN SE'-GSOUE

l*s Teitîousains seront heureux ae
Stï^»"™.^ sort du musicieh-conspira-
*w Fontbernal.

L'après-midi, dès deux heures, la
foule commence à arriver : les pre-
miers rangs de la grande néf sont ré-
servés aux pensionnats catholiques de
la ville. Dans le chœur, une délégation
des Enfants de Marie st les écoles de
fliles de la paroïssa occupent les places
qui leur ont été réservées.

A 3 heures, il n 'v a plus une place
de libre dans l'immense édifice ; c'est
dire combien est grande la dévotion
pour Sainto-Thérèse dé l'Enfant-Jésus.

C'est Mgr de Nice qui officie, assisté,,
par une délicate attention, de M. la
Curé de Saint-Sernin, de M. le chanoi-
ne Côhtrasty, nommé cette semaine
chanoine honoraire de Nice, dont il
porte le costume, et par M. l'abbé
Moussié, curé de Colomiers-Lasplanes,
auteur du projet exécuté du reliquaire
de Sainte-Thérese de i'Enfant-Jêsus.

La Cantoria, presqu'au complet, a
chanté l'office avec sa maëstria habi-
tue lia.

Après le Mctanificat, Mgr Challiol,
évêque de Rodez, monte en chaire pour
prononcer l'éloge dé S&lntê-Taérèse de
l'Énfant-Jêsus.

Tout d'abord, Sa Grandeur se pose
cette question : Oû sommes-nous ? Ét
que se passe-Mi î Et c 'est la descrip-
tion très détaillée du reliquaire qui est
faite aveo beaucoup d'art ; pui#, Mgr
a un mot aimable pour l'artiste qui, né
sur ià paroisse, a su penser cette oeu-
vre et la faire réaliser par des artistes
toulousains. Ensuite, remerciant M. h
curé de Saint-Sernin, son ancien coc-
ftère de la Métropole, qu'il eut la joie
d'installer à Saint-Sernm, en qualité,
d'Arcliiprêtre, il le nomme chanoine
honoraire de la Cathédrale de Rodez,
avec l'approbation de Mgr l 'Archevê-
que de Toulouse. Et il comme ensuite
Sà Grandeur Mgr Ricard, chanoine
d'honneur dé Rôdez,

Prenant ensuit* le texte de son dis-
cours ; « Mes yeux ont toujours regar-
dé ie ieigneur », Mgr nous dît comme
Thérèse : îl faut aller a Dieu, vivre

, pour Dieu, S'unir et se perdre en Dieu,
ii -OÎ1S6 Magnifique sujet traite dé mata d'ar-

' tiste et tetminâ pat une superbe péro-
raison flous montrant TBèr&se pleine
de l'amour de son Dieu, nous entraî-
nant à sa suite «n nous faisant aimer
cet amour qu 'est Dieil polir pouvoir en
jouir ensuite dans l'Eternité.

Le Ramonage des clieminées
Le Maire dè Toulouse a l'honneur de

prévenir le public qu'a dater du 20 dé-
cembre prochain, des agents de poUce,
accompagnée d 'un ramoneur ou d'un
couvxeutr, se transporteront dans toutes
lés maisons pour S'aasuirer si les che-
minées ont été récemment ramonées.

Conformément aux arrêtés munici-
paux, les cheminées non ramonées le
seront immédiatement par les soins ds
l'autorité, ans frais des propriétaires
ou principaux loeatalfres, qui devront
aussitôt payer le» ouvrier» d'ajurêa leg
usages ioca'ux.

Eh conaétjuience, les personnes inté-
rc<4Sées sont invitées à faire procéder,
sans retard, a cette opération du ramo-
nag* que leur propre sécurité leur com-
mande d'ailleurs impérieusement. Dfts
procès-verbaux pourront être dressés
contre les propriétaires ou principaux
locataires trouves an défaiit.

La Solidarité Militaire. — Réunion le
reirwirtiai w courant, A »» h. Se, *u stèee
locial, S, M» de* coutmers.

Association des Domptable*, — Met'
«©ai n iMjr*mL**, cgur* û* comptabUitt.
Prepatjttlon. aua exttm&u; du c»OTlÛcat de
teneur d* itm» e: «iU illDlta» de cœnptt'
Ble. Réuaioa <L 20 h. SO, rue da Taur, 71

Trouvailles. — Reclamef • a M- M
baute. rue o> fenenlilct, .W, ua bme* 4m
îtxcqv.e  à Mme Cl*li*t», quai <ie Brlean*
a, une petite «ouune ; a MJM Navaro, ru»
M^renao, S Où baJMH d* lOOUjkU ; à ÎL
Nàdal Ae 'vaiade. un* Wtlte somma ï
an bureeu «« fôlic* du tf aitofiaîss«iMHit.
ttn portefeunie • aa oocciei-ge du théâtre
du Capitol», tat px»w«uiUe contenant an*
petite somme ; a l'Adiaitistrauoii ae«
ttamvvay», une p&eflûe, u*e» trousse, a*
cerceau, un iiapefméaJjle, une cortame ssrfn-
mè, un sîMpaiet, an sac a main, quatre pâl-
ies' de garni st c«ïe para»laW«.

«.1 nommé au petit chapeau ». d&flt
r

us
„.av°ns parlé il v a quêltfues joufs.

IteBei^tig
8
 ioufS ' uès faisiolement,

Wii^^'
 dâns

 M Pa>"â - ce
«'est JH ? pas P u réaliser en France,
»s»n* 2. une chorale internationale,

Ftot^pfit dé pa*"ti ». comme il disait
• c™* mal ? ura bien vite la-bàs une
flans „ , semblable à celle qu'il aval»
et fiiaiftra vii le, et, après son dêmlér
sa nn',i Ureu -'< exploit, nui doute que
ferrni*? 

rlt
'é ' non ébranlée mais af-

6t«c „„.S1 l'on peut dire, ne renaisse
W if .ne force dans une nation

En w
me m inconnu.

«a CaiX£as ' 11 s'éloigne beaucoup de
Jour tn

 08n
* 61 s 'il veut v revenir un

trajet «
 sant de moyens ingénieux, le

^We m^M PLUS lon
2- 11 est {ort Pr0i

^ timiii v?yagera non entre des sacs
WWsarn^ s.èch es. comme le contait.
Wu» pi™ nt 101 de nos confrères, pas
sac,'w??m? nous le disions, dans un
te) fmtôt comme cuisinier dans

Et ."^"-restaurant.9ac
°re ! _ R . B.-D.

Après ce très beau discours, s'est dé
rcUlée une des plus gracieuses procès
siens qu'il nous ait été donné de Voit.

Les délégations des écoles, des pen-
sionnats ouvraient la marche, puis Ve-
naient les Enfants de Marié qui por-
taient la relique, précédées et suivies
dé leurs compagnes, portant chacune
une branche de roses.

C'était comme un parterre de roses
au milieu duquel s'avançait a la petite
Reine » t les voix l'invoquaient aveo
ardeur pour qu'elle daignât répandre
sur tous sa bluie de roses bienfaisantes.

Le Salut du Saint-Sacrement a suivi
li procession et tandis que le clergé re-
gagnait â grand'peine la sacristie, tant
le peuple se pressait SoUs la main bé-
nissante des êvêques, l 'orgue jouait une
marche tri • phale fen l'honneur de
celle que tc-Us aiment tant et ne se
lassent jamais de prier.

M. LE CHANOINE CLEMENT TÔUR-
NIËB. — :'os lecteurs ont vu d 'autre
part que k$fff Challiol a nommé M. iê
chanoine Tôurniér, curé doyen de St-
Sernin, chanoine hôtneraire d* sa cathé-
drale de Rodez.

Qu 'il nous Soit permis de lui adres-
ser nos plus viv«s félicitations.

C'est notre curé que Monseigneur aè
Rode? , â Voulu honorer ; la famille de
1' • Express * én est. tout heureuse et
si réjouit avee tous les amis de M. le
curé de cette distinction.

M. LE CHANOINE JEAN CONTHASTY.
- Sa Grandeur Mgr Louis Ricard, évê-
que de Nie*, vient d« nommer M.
chanoine Jean Contra sty chanoine Ho-
noraire dé ie* 'sltw OàUlédrale.

TENTATIVE DE SUIOIOE

Atteint d'une maladie incurable, uû
ancien sculpteur du quartier Saint-Mi
chei, M. G. B.. , âgé de 57 ans, a tenté
de mettre fin à ses jours, d'abord en
plaçant Un tuyau de conduite de gaz
dans sa bouche, énsuite en se tirant
une balle de revolver,

M, te docteur Frêaiëres, qui a été
chargé de l'examiner, a prescrit son
transport à l'Kôtel-Dieu,

BRÉLAM D'ARRESTATIONS

Le service de la Sûreté a mis a la dis-
position du parquet :

1» Le peintre italien Luigi DQneîin
cale, âgé de 32 ans, demeurant 12, rue
Saint-Jérôme, inculpl d'Outrage public
à, la pudeur, violences, vol et infrac-
tion a la loi sur le séjour des étran-
gers en France.

S" Le cordonniêt Etienne Rouen, 6ge
dé 32 ans, sans domicile fixe, pour in-
fraction à un arrêté d'interdiction de
séjour.

g« Le jeune T. P..., âgé de 1? ans,
Sana domicile fixe, poUr vagabondage
et infraction à la loi *Ur le séjour de.
étrangers en France.

4* Ernest Prim, SS ans. sans pTOfss-
sion ni domicile fixe, pour vol d'une
bicyclette et vagabondage.

Ûometiicale «t P.c-uch ont été éetouêâ
a^rés interrogatoire d'identité.

LË VËSTiAIftE OU MAOOM

Une enquête est ouverte cdhtife in-
connu, pour vol de divers effets et
d'une pâitâ ae chaussures, commis,
dans la soirée de samedi, dans le cou-
loir de l'immeuble ©ortant lé n« 138 de
la rue saint-Michel, ou les avait dépo-
sés leur propriétaire, M , Maurice Bril-
lac, maçon, demeurant rue Dupont, S.

A L'OMBRÉ

Le marinier Jérôme Fournîer, dost
nous avons relaté hier l'arrestation
pour vol aU préjudice de M. Molis, pa-
tron du bateau n La Céramique », a été
conduit au parquet êt placé sons man-
dât de dépôt.

Une des plus jolies histoires
d'amour

Misé en scène de Monta BELL
Film : Métro Goldwyn Mayer

ÇA OAZB ! ÇA GAZE !
Comique

Attraction de 1»r ordre i
Le célèbre comique : PÉLlSSCEB

dans son répertoire et
H. TARTANAO

et sa nouvelle ci brillante
phalange d'Artistes «alcien»

I Avec os bon, I fr. 20 aux parquets

Aujourd'hui Mardi, de S à 7

le THÊ DANSAHT

EN BELGIQUE

.a luissïii

lOCHi

CHACUN SON TOUR

est tr chic et bien fréquenté

aists

CRAND-THÊATRE DU OAPITOLE. -
Ce soir, a 30 heures, *Wa, avec îffies Pa-
nis, de' Swetska, Laplacs, MM. CazenaVe,

Hougenet, Petnôt, AVOti, Mestre.
Jeadl. — te Barbier de SSvllle, avec MUe

Garcia, Mme îlot-mières, MM. Rtibeau, Per-
net, André Girard, Lacouine.

Saméflt. — ta Heine de Sdbd.
La bureau de location est ouvert pour

mardi et jeudi. Pour samedi, la location
ctoimeacerâ mèrctêdl matin, à dix Heures.

THÉÂTRE SES VARIÉTÉS, — En
s«lr«é, à 20 h. 89, La Mascotte, avec ie
concours de Mme Demars, Lelèvre, Marly,
riroUet, de M3Î. Godart, Jobln. Massart, Jo-
4f», etc., été « da BâUêt Cftltmmo, âtec
Mlles M Bataille et H. Artisues.

Demain mercredi, à SO n. 30, le populaire
succès de Piancruetté : Surccûl, avec le con-
cours de Mme* Claire SigaU et Lorand, de
MM. Godart, Massart. JodlB. Pisatt, éodi

chère, Oaz&ls. Nottg*!", Bcmbé, Oaifôfe, et
da ballet Colombo avec Mlles Marthe Ba-
taille Heuïtette At-tigU*! et les dames du
ballet.

Mise efl sc*îie de M. ÏSiêô Pfiget. Or-
chestre souà la direction de M. Grsssler.
I/vcaUoa ouverte.

m

mrnbtùux jtrlx seront distribué

III BIENTOT
Le B. B.

Professeur à là disposition
des clients.

TOUSÀ-MiBEL Fal,rlcaTion
E

rôp«tée

Parures mariées. QGSTE3, 25, r.Rômusat

Orléans, lt) novembre.
La commune de €iér .v, doni la ba*U

liquie fut, î-écamineaut oorubriolée Baï»'
qu'an ait pu retrouver ia tsnaco d«s vo-
leurs du irèsar, vieui d'être lo ll*£ia*«>
d'iucideaiti. au cours d 'urne conlérexiot",
organisée dans la salie du Casino peu?
un groupe Orléanais do Ubr*-p«naée.

M. Emile No<61, suacrétaire général de
la Fédération des Libres- Pensexurs de
Franoe, était venu de Paris pour faire,
cette conférence. U avait a peine pro-
noncé quelques paroles en faveur de
ses idéw que M. Béranger, maire dm
TriiMiy, coTuseillar d'aMcndissenietuc
d 'Athenay, se précipitait a la teibunet
à la tété d'un groupe de jeunes &JD».
venus d 'Orléans.

Le conîéirejàTier s'évaiio!Jis»suit. M.
Pasolaigne, avocat et coiisellkw xaiim.-,
cipai d 'Orléaas, qui présidait la on-
nion. essaya de protester mais oe îtw
en vq^in. Une violente bagarre s'ensui.
vit à la tribune et oe tut entre aseail-
lamts et liteespetnsouïS un Vit consbafe
à coups de ma*ra*iUas, de Ossse4êteâ(
et de ohialses.

M. le général de division Ni«s»el, n y eut die part et d'«u*rs do nçai-,
inspecteur général, de l'aéronautique, a bre.ua: blesses, La gendoxmairie, prév*-
été nommé membre du Conseil supé- nue, rétablit le câJme 94 drwasa
ïleur de là guerre pour l'année 1926., ques procôs-verba'ui.

ÉTAT-MAJOR GÉNÉRAL DE L'ARMEE

Le général de division WaMn, prési-
dant dé la commission militaire inter-
alliée de contrôle en Allemagne, a reçu
rang et prérogatives d* commandant
de corps d'armée pour la duspée de ses
fonctions.

Le général de division Hergault, com-
mandant ia 17e division d'infanterie, a
été nomma inspecteur général de l'aéro-
nâ(utiqae.

BruxeUes. 16 novembre.
Ls Conseil des ministies^ réuni hier,

a été unanime à exprimer a M. Franc-
qui les regrets que lui cause «a il-.-mi.s-
6ion. K l'a vivement remercié et féli-
ciUi du cencours précieux qu'il n'a cas-
sé d'apix»rter au gauvemement dans
l'exécution de son programme de res-
tauration monétaire.

Le Moniteur publie aujourdliui la
nomination de M. Pécher aux colonies

et la démission de MM. Francqui et Ar-
nold.

M. Jaapar prend la présidence du Co-
mité du Trésor, ssercée jusqu'ioi par
M. Franequi.

M. Francqui est nommé, grand ccrdoia
de l'ordre de Léopold.

Mtlltalr
Paris, lfi novembre,

CONSEIL SUPÉRIEUR DE LA GUERRE

«es igarci

POUR AVOIR DES FOURRURES A
DSS PRIX IMBATTABLES, vous n'au-
rez que l'embarras du chois et toutes
garanties, en vous adressant chez
BOY, LË FQtffîREUR RÉPUTÉ. 20, rue
des Lois.

H. 0. lu A rue Sainte-tJrsulê (F.
Peiiênt, dirêetéur. Tél. M-È6.)

Buscâ, magnif. Villa neuve, 10 p.,
jardin, style basque, sacrifiée cause
départ, 10&.000.

Bue Montnlaisir, villa 14 p., eau, gaz,
éléet., jardin, serte, salle de bain.
170.000.

L'Hfirinonb des gymnastes et sportifs
Toulousain». » Sodiétéi agréée par le
geuyeiliÈinànt pour 14 prépa«tMoll mili-
taire detant également pret« ion OMWMtf
lu plus étendu à toutes les sociétés sportives,
ptia les musicléin*, tainbours et claircais, îdj
ciésireM en taire parts», de «e lair» iawri-
tt estiM 9<5« directeur, if. SiwiSanssues, 10,
me Bouu>wiîie.

Sèpw« des résjétttionâ c« soir mardi À
S» beaTé», 68, rua du laar.

Mardi ï « La Vie de BsSemo ». "
Mereredl : « La Danseuse de Taaagra ».
Jeudi { « MlïelUe » et « Catftlétia Austl-

car>a ».

Veadredi, gala ï Tristan et Tseult ».
Samedi, Soirée à moitié prix : « Madame

Butterfly ».

fiimaiKilie, «si msttaaé : « Tristan et [
îssuit ».

THEATRE DiS NOUVEAUTES. —
Programme de music-hall avec en tête Ge&-
Isy, la Eiressear Busto et se» animât» si co-
miques, les acrobates MazzOÎas, la danseuse
Eftijlôia, les cyElistes Atoold Delnlil, ta di-
seuse Grisette, le charteisr Denay et, enfin,
les duettistes Jun-eaux Nolès. location ou-
verte.

» Très prôonaiaament ï la g-ranCe revu*
siihucile du Concert Mayôl, 2 actes, 25 tar
bleaux, de MM. Léo Leiièvre et Henri' Varna.

ROYAL. — A3 heures et <1 [) hénres,
Simone,- ça va barder, commue 4 pàftios.

OLYMPIA. — Ën soirée & 0 heures.
Destinée, ou Venvol de l'Aigle! Les Mltéru-
bles, 3' épisode1.

CAUMONT-PALACE.— A 3 h. et ù 9 h.,
te rteux Broadway; Péllssler, cliaiitéur eù-
miçue.

AMERICAM-OOSMOGRAPH.— Ce soir
à 9 heures : Mtss Flirt, comédie, avec Lad-
ra La Plante; L'Her&uls du Cirque, 4" épi-
sode; Madame ma bùhne, comique; Le Péri-
sord, docamecialre.

APOLLO-THÊATRE A 3 h, et à 9 h.
ttè3 beau film dramatique : O Sole Mio \
L'Sspioniie. e* et t* étiisode. ltéduetioïis vi-
lables.

Jéudl : Richard Dix : Champion 13.

SELECT-CINÉMA. — En soirée ù
nsfttt MÉMÉ, L'Exode.

mm BU CâFIf QLË ;

AUJOtriîD'Muî

Btoeao. • i» h. So Rideau

ÉTIT CIVIL de TOULOUSE

Publicaiions de mariaga
da 13 novembre

Bernard Haybrard, éleet., Cie du Midi,
rue Toiw-ne£euiUe, 3, et VictoriM GaUlaordic,
rue Tonrnelfflillle, S.

François Sudfié, garniSBeuf, rue Faiguiè-
re, et Cécile Vités, rue Merif, 3.

Stanislas Carnelwt, peUrf.. e*l Mtiin., me
des Pénitents-Blancs, iQ, et Marie Clisson,
place des PSniteatS-lîlancs, 10.

Jean Duîoir, mécan., TUO du Cimetière, 38,
et Ramona Peyro, rue Réclusane, 54.

José DomilKjuez, man. aux Sept-Dcnier3,
et Loranzo Fabia, aux 7-Dfentiers.

Robert Vincêns, i'etr,, r. Gattea-Aiaoult,
M) et AïiTis Ricàra, r. de l'industrie, lf.

Pierre Lcze, comp., quart. Oroix-Daurade,
et Georjrette Rftcne, r <J«s Récollets, H. .

Ëlle Reynes, pl'ép. d'ofrt., t. Jolinioot, 14,
et LUiMttim Taplo, rue aolimont,' ie.

Auguste Beileeourt, entrep. de charp.. r.
feyroU&re», 2, et Cécile JUifage, r. Yaiadè.G.

Gabriel Souiliârd, eusi/iiefr, à Bla^aa (H.-
Q.), et Marie Galcà. mu de P.éic1lsat, 23.

Naissances des 13 et 14 novembre

ïvette Icard. place Rtjguet, S felS,
Anïie Daubaii, chemin de la GroiX-Rcuge,
Luc-tell Du [«4 y, qdàit, gowbôtèrd.
Maicul Bfistide, rue Casteîiane, 4.
Cîiarles Berg*, rue de3 Dilûs, is.
Pièrrg Pàgé, rue Pech-Ûavld, St.
B9H4 Moùtérde. qiiairt. Bourrassol.
jaeciuâg Cto*f.3lè?(iS, ï, de là BSibaGé, 3Î,

DdcËB dés 13 et U novembre

Jean Pista?, it ans, mil* de fonda Ftta.
taafïe-Lestang, S.

Jean Palus, 74 an*, rue Haspail, 1.
Danès, V Rives, 7S ans, pl. Dapuy, 18.
GeOf«es tagartieUe, 17 fins, r. Alexamdre-

Fourtanier. 24.

ÎHerre Auriac, 48 ans, foeul. de la GaTe.
3fatéo CUeva, 5S ajœ, tue Réclasafte, 68.
Dcnjean, v s>5guéla. 61 ans, Scpt-ûeniers.
Bertranlère, v' Barcelone, ti ans r. Cons-

ta .Titifte, 9.

Odette Faoïré, 7 âhs, place Pradstl.

Philippe Rérall, use Satate-lïnéeôse 30.
î^opokl Habiagnie, Eû ams, r. Alsace, 44
PienTe Dotoi, Gna ans, r. des Forataines,47.
Marie Troy, Si an-s, r. ilalcoTulnat 11
llospices : 5.

Sofia, 16 novembre.
Les premiers renseignements sur les

résultats des élections aux conseils gé-
néraux montrent que la proportion des
suffrages recueillis par les listes gou-
vernementales dans la capitale et en
province dépasse 50 % de la totalité
des voix.

Les résultats définitifs me. seront pas
connus avant deux jours.

contre

ia Mm

Li i il riftffii ÎÎÎ îtmm

Pajris, 16 novembre.
L'Académie des Sciences a décorne,

hier après-midi, diverses subventions,
parmi lesquelles nous relevons -.

Mention 'honorable de 1.500 francs au
docteur Jules Lé Calvë, pouf son ouvra-
ge intitulé : « L'csd&me ; étude expéri-
mentale et clinique. »

Citation à M. Marcel Sendrail, aide
de clinique médicale à la Faculté de
Toulouse, pour son ouvrage : « Etude
de Craeinologie expérimentale. »

Prix Lacaze (10.000 francs). Ce ^rix
est décerné à M. G. WSISS, doyen, dé la
Faculté de Médecine dé Strasbourg,
pour l'ensemble de ses travaux.

Fondation Lannsiongue (£.(39 fr./.

UNE PERQUISITION
AU t NOUVEAU SIECLE »

Paris, 16 novembre,
M. Bèbe, juge d'instruction, accom-

pagné de M. Barthélémy, commissaire!
divisionnaire à la police judiciaire, f«
procédé, hier après-midi, à une perqui»
sition dans l'hôtel du Nouveau Siècle,
20, rue d'Aguesseau. Cette perquisition
n'a amené la découverte d'aucun pa-
pier intéressant.,

LE FASCISTE BLESSÉ

Lé docteur Paul, médecin légiste", ai
été commis pour examiner lé fasciste
blessr, Maurice Lahglois-Longueville,

en traitement à l'hôpital Beau»
jon et dont l'état s'ast amélioré.

il M il iÉiiiiiiiiiIi
UN NAUFRAGE

Sântander, 16 noveinbïe.
Unê yole, à bord ae laquelle ie Da-

nois Ventegodit tentait Q'èffectuer le
tour du monde, a été brisée par un {a-
«3Uiet de m«tr, en face de Saai-Pedtro â»
ia Mer, et a sombr<*.

Ventegodt et son compatriote Hafii
sen, qui raccompagnait tiepuis San-
tander, ont lutté ense:mblé cohxfé-UÊ
flots pendasrl* plusiews hefiires, chear-

Les" arrérages de ia  ftrtidatioïi "ïoafai-f èbant à gagner la côte.
tribués à MM. Cnsco et Ruck.

au r Elections

^nseii cîe Prua'hommes

Î^W a,,
 s

„ résultats officiels des élec-

(i^^veiief! novembre ayant trait au

fcownihS
8111 trten nal de la moitié

^'liomrn^? composant le ConséUu tl'fî
Toulouse :

& M*
S iî?,trons (industrie).— 1™ ca-

^ion« ^yesside, élu ; 3«, M. Marius
j?

1
" : 4«, M. Marius Bourga^el,

^ite.., . 88 Patrona

^n^^n (industrie - 1«
3' MM Henri

 J
^ n -Marte Gilis. élu ;

,ac q" ei T ^'.'f nac,- ballottage ;
%^LUve, éhi r^

n
fi 6 ui M. Louis

W
5
"' M u, (° ' M̂ - Juilen Forgues,

libres' h0u!
s Taché, élu.

' -^m* Tï?, (commerce.) -
i & lu i ^dr,lphe Mouton, bal-

*• M, Ern«6 t Bord, ballottage.

\Sm<? Parons (commerce). — V»
u

1
' Jusenht£,

errRaln
 Corbin, élu ;

...Ui
\ film mmmtins

ï c'crtdire toute î'imftortajice

I cju'ûUfiont.

m

qualité/ tam
maûrqu-i votu-
tajuoerea danv

leur

35, Ru« Latayelkc

TOULOU6È

11-1». Grand Rue
MONÏPÊLLlËtt

1-3 , Ki*€ CrténueuK

Miiimii fi f T t*tT&5S*r*

30 h.

M.M. ca^eria^e
Sougenet, Pernet,

Avon, Meatre

Mlles Paais «

de swetska, §3
Lâplaoé.

LES CHANGES

?Jew-¥©rls, 23 h. 40,
DollaF. 4.85 1/? ;• pari té ,145 50 ; f*anc,

3 U : parité, 23 94.

Couronnes. M. C03TES, J5, r. Rétnusat

AVIS OE DECES

1^ capitaine de PUYBUSQUE, Mes-
démoiselles Alix et Magdelame de
PUYBUSQUE, le marquis et la mar-
adisd François de PUYBUSQUE • les
lamilles de BARBAUTE et LASSÀLLE,
ont la douleur de vous faire paît de la
perte eruëïle qu'ils viennent d'éprou-
ver par la mort de

Mademoiselle

Marie-Bertfte de PUYBUSQUE

Oe la Èociêtê ûes Gens de Lettres
MaUra <?s te Flotaw

leur sœur et tante, décédée à Saint-
Sulpice-sur-Lèze, dans la 78» année de
son âge, le vendredi 12 novembre 1926.

. Il ne sera pas envoyé de lettre de
faire-part, le présent avis en tenant,
lieu.

Les obsèques ont eu lied à Saint-Shb

flice-âur-Lèze, hier lundi, 15 novembre.

Chef d'orchestre : M. G. LAPORTË

mm le 1

I Matinée & 3 H. Soirée & S h.

ÇA VA BARDER

Grand Comique en 4 parties

ONE
d'après la pièce de Brieux, de
l'Académie Française, avec Lu-
cienne LEGRAND et DONATIEN.

LOCAT/02V

de 10 a 12 h. et de 3 à 6 h.

Soirée à 9 heures

Les JWtïS '12 PiABLES !
Troisième Episode

Û ITNÉE
OU L'ENVOL DE L'AIGLE

Bpopâa de Bonaparte (1795-179G) I

Madame veuve Maria MAYBON. nâe
PALAlADÈ ; MonAietu' Paul COUME-
NAY et les familles PALMADE, MAY-
BON, COUMENAY, ROQUES et LAVI-
GN'E ont la douleur de faire part a
leurs . amis et connaissances de la
perte cruelle qu'ils viennent d'éprouver
en la personne de

Mademoiselle Anne PALMADE

leur soaur, belle-scmir, tante, onusiite,
parente et alliée, décédée a l'âge de
67 an.s, mtiîUe, des sacrements de
l'Eglise, et les prient d'assister a ses
obsèques qui auront. Heu. aujourd'hui
mardi, 16 novembre, à 15 h. ao, en
l'église Notre-Dame de la Balbade.

On se réunira â la malsort mo.rtaire,
rue des Filafiers, 25.

Il ne sera pas fait d'autre .iuvitaUon»

Pompes Funèbres ManlclpaJe»
34. rua Parjramlnlères. Téléphoo* 13/40

Madame Marcel TOUKNIEK, née
BOUCHE ; Madame et Monsieur Ma-
rins TOUltNIER, huissiei' près le Tri-
bunal départemental de la Maute-Ga-
(ronne, syndic-président : Mademoiselle
Jearme TOURNIÈR ; Madame et Mon-
sieur Alfred 130UCHE, dlreoteur de
l'école dès Minimes : Monsieur Robert
BOUCHE ; les familles TOURNIER,
GAY, DARNES, GEUS, CAUBË1', PEï-
BE SICRË aîné. SIGBE jeune, CLA-
MENTS : et les familles BOUCHE, BAY-
NAUD. SOULIÉ. AUSTRUG, ABADIE,
FONQUÈRNIE , NICOL, LECUSSAN,
POBTEB1È ont la douleur de faire pan
à leurs amis et, coïinat&saaoes de ia
parte truelle qu'ils viennent d'éiwouver
en la petfiOTiiie de

Mensieur Marcel TOURNIER

Ingénieur diplômé de l'Ecole supérieure
des ïravaux publics

décédé à l'âge de 26 ans, et les prient
d'assister h ses obsèques, qui auront
lieu demain morcred 17 novembre, à.
dix heures, en l'église Saint-Firaneois-
de-Paule.

On se réunira à la maison mortuaire,
1, rue de Fenouillet (Ecole des garçons).

Le présent avis tient lieu de lettre de
faire-part.;

Pompes Funèbres Municipales,
34, rue Pargamtnlêaes, Téléphone Il/S»

Haas&n étant exlénUé, Veiitesodê,
après lui avoir rèfidnuBaaâd <ie eînet*
dhier seulement à se maintenir â Mot
pendant qu'il irait. ehtrCaer dw seewura
à la «Ole, a continué à mttët, SialS
quand il est aâ'rivê à terre, îl était âmà
nuit et un assez long temps S'e4f écowlé1
avaiit chi'il ait pu retnéofetw*- dés haSh
tants, de sotte qu'il a été iœpO^siiMë
d'organisé* des secours.

On croit qu'Hansen s'est noyé'.
Mme Ventegodt. qui avâi4 acoàflipa1

SÛ4 la yole jusqu'à Santander, avait,
à Santàûdar, renoncé à continuer son
voyage et était repartie en chemin de
fer pour le Danemark. Hanseri avav

a*ô*s PaSs sa place à botd de la yôie.

e hommm catalan
m

DE NOUVELLES INCULPATIONS

Pari?, 16 novembre.
Un nouveau conjuré, Juan Nicolâiii

transféré de Perpignan à Paris, a é4t
inculpé également.

D'autres inculpations vont suivre,
car M. Moniéf, juge d'instruction, a
reçu un nouveau réquisitoire contra
tous les autres. Lés fabricants des en-
gins et explosifs saisis seront notatn-
foent recherchés, La plupart des incul-
pés ont demandé des avocats d'ofôe*
pour les assister. Joseph Barda de h
Ouesfa s'est adéessà à M« Carnpinc &i

Monsieur Isidore RAYNAUD ; Mon-
fiieltr Mctf4él RAYNAUD et Madama née
LACROIX et leurs familles ; Monsieur

Jean GAYRAL et Miadame née Jeanne
RAYNAUD ; Monsieur Etoile DËFRAN-
C&S ; les familles FITTE ét PEYBE-
CAVl; (de f feurânee) , ont la doUledr de
faire part à leurs amis et connaissan-
ces dé la perte cruelle qu'ils viertnen-t
d'éprouver eh la personne de

Ma-iàme Isidore RAYriAUD

Née Clotilcle DËFRAN0ÈS

leur épouse, mfre. belle-mè.'ce, grand'-
mère, tante et cousine, pieusement dé-

cédé» à l 'âge de 64 ans, et les prient
d'assister à ses obsèques qui auront
lien! demain mercredi 17 novembre 1926,
à 14 heures, en l'église Saànt-François-
de-Paule (Minimes).

On ss réunira à la maison mortuaire,
rue de Fenouill3t, n° 6.

il ne sera pas fait d 'autre invitation,
le présent avis eu tenant lieu."

Pompes EWbreS ManlcitxMes,
3<. nie Parraîtilnlereis, Téléphone il/«e

La um i loi Sien
LA RÉPONSE

DU MARÉCHAL FOC H

Pafis. 16 novenï&re.
En réponse a la lettre du roi Albeift

lé' maréchal Foch déclare qu'il n 'a ton
fié d'Interview â petrsotibe m çt'iifi
rien à aiouter.

VABRE (Tarn)

Madame Franck de HOUViLLK, Mon-
sieur et Madame Henry de ROUVlLLE,
Monsieur Ouv de Rouvillo et leur fa-
mille ont la douleur de faire part de la
perte cruelle qu'ils viennent d'éprouver
én la personne de

Monsieur Franck do ROUVlLLE

Ingénieur des drts et Manufactures

que Dieu a rappelé a Lui. à. Saint-Pier-
re de Trévisy, ie 14 novembre, dans sa
75» année.'

Les obsèques auront lieu a Vabre le
mercredi, 17 novembre, à 14 heures.

Réunion au Temple.

Monsieur et Madame Albert GOXE,
leurs enfants et petits-enfants ; Mada-
me veuve Alfred BRËIL née GOXE ;
.Mesdemoiselles Marguerite «t •Cécile
BRElL : lés familles CORBIERE,
BRËIL. PAILLARD. AMEN, JUNG et
ItA.MO.ND ont la douleur d< faire part
it. leurs amis et connaissances fTe la
porte cruelle qu'ils viennent d'éprouver
«i la personne de

Madame Alexandre COXE

nés CORBIÈE

leur mète, grahd'rnère, arrièie-gTaiid'-
mère, sœur .tante, graiul'taule, cousine
et alliée, décédéo à Castres, le U iu>
vembre li);20, dans sa 90" année, munie
des sâcrètoèntâ de l'Eglise, et les prient
(le vouloir bien assister a ses obsèques
qui auront lieu le mercredi 17 novem-
bre, à 9 h. 45. sur la paroisse Sauit-
Jarques de VllletfOudou.

On se réunira ri la maison mortuaire,
avenue d 'Haute rive.

U ne sera pas fait d'autre Invitation.

Pomprs Panfebr*» QèBttÊÈtt
», ru» tAfayette. - Téléphone • 10-38.

LE PERCEPTEUR DÉ MONTAIGOt

Moulin. 10 novembi*.
Le Paj-quet à fait remettre en ji&afrW

provisob-9 M. Duoùarbonnier peroep
tour à M'ontaigut, qui avait été 8rré«
avec sa fefnme pour détoufflemoût d«
256.000 f;ancs. Mme DuchalboniUKi
s'»?st déclarée seule cotipabls, disat»
qu'elle avait dépensé sans compter io
semmes détournées.

IL AVAIT COMMIS UN SABOTAGE

ON LE CONDAMNE
A TROIS ANS DE PRISON

Blois, 16 novembre.
T,a Cour d'assises a condamné sjrj

vain courtès» 43 ans, charpentier i
Foiit.rtUie-t'ri -Sol.ogrie, à trois ans OU
prison,

Sylvain est l'auteur d'un sabotag»
commis le S Juillet dernier, sur la llgfi»
de Blois à Romorantin. Sur une dis
tance de 550 mètres, deux cents cales
furent orraoliées et des coussinets pla-
cés sur la voie ferrée.

Crâco au sang4roid du mécanicien
d'un train de voyageurs, une catastro-
phe put ètro évitée. .

Le charpentier Adolphe Vteu, 50 ans,
poursuivrpour complicité, a été acquit
té: le rôle qu'il joua dans cet acte de
sabotage n 'ayant pu être déterminé.

LES DRAMES DU BRACONNAGE

Versailles, 1C imvambr*.
L'un des deux bracoiuiie/s arrêtés ù

Hpernon sous j'inmlpatloïi dé meurtre
du garde Blain, H. Cbauvron, a fini
par faire des aveux, il reconnut
qu'avec fon frftfé VUtfUSfô ils avaient
etô surpris en flagrant délit de chas*»
à Saint-flilorio par les deux garde*
particuliers Blain et Totfoheu. \h
un. ment, d'ôtro arrêté, Auguste Cuâu-
vron tira à lxu.it portent un coup do
fusil dans la tête du garde Blain oui
fut tué sur le coup. Auguste Chauvrw>
qui continuait n, nier, a été ééfOUti fAn.
dis crue son frère Henri était SjR

liberte. Le garde Gssfto Bl«in èteit

effanf ^
 ttari

*
 9Ï
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LE PLUS HEUREUX

DES TROIS

> « P&tém est m train m mmm a mmm ose ta B*as

C'est on menteur lîù lui diras c^e j'ai déjà pris xm

W-G, CLAUZADE, 3, Roe Roraismères, TOULOUSE

le plus bel assortiment et les plus jolies nuances
de bas de soie, bas de fil, chaussettes fantaisie.,,

bas coton, laies — aàs-f?as pour fillettes et garçonnets
Dm&tipro». gris spéciaux pour revendre même par petites quantités,

La première MAISON SPÉCIALISÉE
asésaiAée pour sa <maliié, ses prix, son très grand choix

Grand dépôt des BAS " LYS "

'«m« Kateioa a Paris, si, rue Notre-Dame- de-LoreSte Qf) |

Rien n'est plus simple et moins coû-
teux que de se débarrasser d'un mau-
vais rhume ou d'une bronchite : la
Pastille Richelet, véritable < potion sè-
che », les lera disparaître instantané-
meini, et cela sans que vous quittiez
vos occupations. Si le mal est déjà
passé à l'état chronique ou compliqué
de broncho-pneumonie, de fluxion de

.poitrine ou de pleurésie, le Pectoral
"Richelet, à action renforcée, l'arrêtera
net dans son évolution et vous sauvera
d 'un danger fatal toujours à redouter
chez les faibles des branches.

Toutes pharmacies : la Pastille Ri-
chelet, 3 fr. 95 la boîte (impôt com-
pris) ; le Pectoral Richelet, 9 fr. 95
(impôt compris). A défaut, écrire à
L. Richelet, 61, rue de Belfort, Rayonne
(Basses-Pyrén âes) ,

Vente Sensationnelle

SAVON DE MÉNAGE
Postal 10 kilogs brut savon de ménagé
Ico cont. rembours. 39 fr. 2 colis, 78 fr.
Cadeau. A tout acheteur d'un postal
d-'essai il est offert 3 mouchoirs, 1 pa-
quet 1/2 KQog lessive et 3 savonnettes
parfum exquis. SAVONNERIE MAR-
FAING, 71, rue Reynard, Marseille.

Dépuratives,

CHEMINS DE FER
US PAJUS A ORLÉANS ET DU, MIDI

fRAi\3E-ALGÊS!S peur FÛRT-VEitf&RES

Trains et Paquebots rapides

Oe Paris (Quai d'Orsay) à Port-Vendres
par Limoges, Toulouse, Nartoomie

•Trains rapides permanents de nuit
•F» et 8e classes, Wagons-Lits. Couchettes
Tmins rapides et express toutes classes

TWWwrsée la piug tmsrts Sans tes wax
j@S mieux abritée»

OiKvranoe de billets directs «te tm peur
I Qmn vlâ PwS-VesKlrea

R ©si délivré pour les ports d'Alger et
«sTOran par les gares suivantes du Ré-
seau d'Orléans ou vice versa : Paris-
Quai d'Orsay, Angers-Saint-Laud, An-
goyiâme, Blois, Bourges, Brive, Gftâ-
taaudun. Châteaurou.x, Gannat (viâ
Montai] ben), La Bourbouie, Le Mans,
Le Mtmt-Dore. Limoges- Bénédictine,

Montluçon-Ville, Mantes, Orléans, Péri-
gueux, Poitiers, Qulmpcr. Salnt-Mazai-
re, Saumur et Tmirs, des billets directe
toutes classes :

1° Simples valables 15 jours ;
2 a D'aller et retour valables 20 jours,

SBXU prolongation ;
3° D'aller et retour valables 90 jours,

sans prolongation.

Cea billets pernuttent S'
dir«î des

Pour toïïs renseignements', s'adres-
ser : à PARIS, à l'Agence spéciale des
Compagnies Orléans-Midi, 16, boule-
vard des Capucines, aux Bureaux de
renseignements de la Gare du Quai-
d'Orsay et 126, boulevard Raspail, ain-
si qu'aux gares mentionnées ci-dessus.

Pou? tontes réparations et
achat de stylos toutes marques

Adressez-vous au

HALL de ('EXPRESS DU MIDI

4, rue Antenln-Meroié, à Toulouse

upms

ont sur le sang
une remarquable

action purificatrice.
Elles évitent

et combattent les
Maladies de Peau,

Boutons, Rougeurs,
Dartres, Eczéma,

Herpès, etc..

*f" h boit* plus 0.50 dïrapât

PRENEZ TOUS

ts veucimx

Purgatif JEHAN

Adultes . 1.10 Enfants : 0.9(1

CEST UNE FRIANDISE EXQUISE

âvec fui, ni nausées ni -oHiue»

Dépôt générai î
Laboratoires Jehan et Brera

MONTAUBAN (Tarn-eMiaronne).

TOUTES PHARMACIES t>V.

J'ACHETE

depuis 15 fr.
VAV jusqu'à 40 ïr. ia gram.
inri'VI' depuis 500 fr.
l'ÂbM 1 jusqu'à 3.0OO fr. de k».

ramas sss^rïï**
nj g AI ; v brillants et
UUUIA meubles astetens

aux PtaS HAUTS PRIX

i ï?Pï ?'¥* ANTIQUAIRE
i JC £j Sjt JA. t8, rue St-Eîienne m

Maison de confiance absolue §3
la plus ancienne de TOULOUSE H

PLUS UG RHUMATISMES, PLUS OE
DOULEURS SCiATIQUES ! Cuêrlîon
radicale par le vin es y Baume Ar.tl-
rhumatique Coroyol. Dépos. générai et
seul fabricant. M. AT, pharmacien n
Snint-Jnéry (Tarn). Sa trouva dans
toutes lias bonnes pharmacies.

COMMERÇANTS I! I
F our ne pas être volés

our éviter toute faite
— da votre tiroir-caisse,

Achetez immédiatement une
caisse de sûreté

à fermeture sécrété, automatique,

SANS CLEF, avec avertisseur à

sonnerie continue et coup de tim-

bre de contrôle.

Sécurité absolue contre Js Foi
Aucun passe-partout

Aucune fausse clef

ne peut ouvrir le « SUREX »

EN VENTE aa Hall de l'Express

du Midi, 4, rue Antonin-Mercié,

Toulouse. — Téléphone 20-25.

La TUBERCULOSE, la maladie la
plus redoutable du siècle, celle qui a
fait le plus de victimes dans le monde
entier, est continuellement l'objet de
recherches savantes, qui ont plus ou
moins bien réussi. Après vingt ans de
travaux personnels, d'expériences", Derk
P. Yonkerman a découvert un remède
qui guérit cette terrible affection lors-
que le malade est pris à temps et qui
donne des résultats inespérés dans

L beaucoup de cas gravas. L'efficacité de
ce traitement vraiment remarquable a
été prouvée et encore démontrée tous
les jours, alors que beaucoup, d'autres
traitements, pour consciencieux qu'ils
puissent être, n'apportent au malade
que peu ou pas d'amélioration.

Quelle que soit votre situation, si
vous souffrez d'asthme, bronchite aiguë
ou chronique, catarrhe, douleurs dans
la poitrine, pneumonie, suites graves
de rhumes négligés, etc., enfin si
malheureusement vous êtes atteint de
tuberculose, ce remède efficace est à
votre portée, n'entrave en aucune façon
vos occupations journalières et ne voua
oblige à aucun régime spécial.

Pour tous renseignements et pour
vous convaincre préalablement, envovez
votre nom et votre adresse aux Labo-
ratoires de la TUBSRCULOZYNE (Yon-
kerman), m. G. CARPENTIER, pharma-
cien de î™ classe ; Départ : 65, — Rus
de Taittout, 80, PARIS (IX8).

Un envoi absolument gratuit

vous sera fait d'une brochure documen-
tée contenant toutes les instructions né-
cessaire pour l'utilisation du traite-
ment. Vous y verrez toutes les indica-
tions indispensables, avec la bibliogra-
phie des travaux scientifique* et réfé-
rences authentiques dont la TU8ERCU-
LOZYNE a été l'objet, ainsi que les
attestations de malades guéris, recon-
naissants, attestations qui sont à la
disposition de tous.

payantes à raison ûo CÎX francs en souscrivant par tSrédM Naticœal 1919. DIX feues car v<5i„
«Se Paris 19i9, CiWQ francs par Boa Panama et le solde en 23 mensualités, «wtomémsiiiiî
loi spéciale du 12 Mars 1900. "

Ï* L'Obligation Crédit National 1W rapporte 25 francs d'intérêts annuels et est reœljo-m.
sable au minimum à 600 francs par vois de tirages au sort. ««uvai»

Los tirages successifs du CREDIT NATIONAU -J910 offrent :

277 LOTS de 1 .000.000 da fr. I S38S LOTS de...... 1OO.O00 f-
Z77 L0ÏS de SOO.OOO îr. | 2770 LOTS ûs...... 5O.O00 fr.

2' L'Obligation ville da Paris 1919 rapporte un intérêt annuel brut de 25 fr et est
remboursable au minimum à 50CJ fr. par voie de tirages.

Les tirages successifs des V!!_!_e OE PARIS 1919, offrent

SS LOTS de 1 .000.000 de fr.
Tt ï LOTS de 200.000 fr.
32S LQëS d@ 100.000 fr.

ï 37.430 LOTS de

488 LOTS da EO.OOO fr
I304 LOTS de 10.000 fr
S956 LOTS de B.OOO îr

 i.OOO fr.

L
1 L'Obligation Panama est remboursable au micimtun à 400 fraises par vole de tinsses
63 tirages successif du PANA !Y?A offrent :

122 LOTS da 600.000 fr.

123 LOTS de 250.000 fr.
245 LOTS de 1 0O.OOO fr.

245 LOTS de 10.000 îr.
24S LOTS de B.OOO fr.

I3840 LOIS ûa 2 à 1.000 fr. etc.

Dès îe î™ versement le souscripteur est seul propriétaire du ou des titres comme s'il les
avait payés comptant et a droit à la totalité des lots Bagués et des intérêts.

On peut souscrire pour : UN, DEUX ou TROIS titres en versant i O francs pour chaque
SréSt aatioaaî et Tilts de Paris et 5 fr. pouf chaque Panama.

Mandats-poste ou billets de Banque adressés à M. LGUBARESSE
Banquier, Directeur du SEEB'ÏÏ FAKILUL AIEÉSÎEH, 10, rua cHslt, klMES.

ceux Gppréciés.sGront signés P§WÉi§iE

Demandât» Gatafogusi à / Ojsrna DOMINIQUE
Boulevard des Arènes . BAYONNE

vos fosses nasales h l'eau et na savon,
sucez cinq PASTILLES D'JPEYROUX par jour
et vous éviterez Rhumes», SroncMtes,
Stnronements, Grippes. Si vous Toussez,
les S'asîiilss Sapeyrons vous guériront.
Kélfeods gratis et franco. D» DOPBYRODX»
O» Square as Messine, Parie.

SOCIETE OU PRET CRATUU, fon,
esee à Toulouse, ea ISS& — Bureaux si-
tués rue Saint-Jean, 8 (près ia place des
Carmes), ouvert '.es lundi, mercredi,
vendredi de 9 heures &<u matin à midi,

Ba 15 novembre.

Cawjue't comptant

Perpétuel 3%_..
Amortissable S%
— 3 % %
— 5%
— 1917 4%
— 191S 4%
— 1920 5%
— 1920 8%
— 1925 4%
B.TrésorÛ%1922.
— 1923
— 1923 2e

— 1924
Crédit Nat. 1S1®.
— 1920
— 1923
— 1922 (lévrier).
— 1922 (Uiîllet) .
— 1923 r janvier)
— 1923 (juin)...
— 1924 (janvier)
Ouest-Etat 4%..
— 5% 1919
Afrîque-Oee. 3 %.
Tonkln 2 % % . . .
Indociijne 1909..
— 3.913
Madagascar 2 % .
— 3%
Maroc 1914.....
— 1913
Tun'.s 1392..
Aigérie 3% 1902.
Tunls.3%1 902-07
Ville Paris 1885.
— 1871
— quart.. ......
— 1875 ........
— 1876
— 1S92
— quart*. ......
— 1894-96......
— ciuart........
— 1898

50 So
64 ..
82 05
59 65
51 37
49 90
71 60
71 ..
83 95

495 . .
474 ..
46S ..
460 ..
350 ..
360 ..
416 50
255 25
470 ..
375 ..
372 ..
377 25
232 ..
254 ..
278 ..
46 50

267 ..
280 ..
42 40
52 ..

295 ..
330 ..
217 ..
270 ..
237 ..
739 ..
307 75
83 ••

357 ..
356 ..
170 25
46 25

172 75
46

201

V. Parts 1838 1/4
— 1899
— quart
— 1904
— cinquième....
— 1905........
— quart
— 2 3/4% 1910.
— demie
— 3 % 1910
— auart.. ......
— 1912
— 1919
— cinquième.. . .
— 1921
— cinquième....
— 1922
— 1923
— 6% 1924
— 6%% 1924...
Foncières 1879 -.
— 1883 ........
— 1885
— eStîcmïènxe*. . -
— 1895
— 1903
— 1909
— 1913
— 4% 1913
— 1917
Bons 1S87
— 1S83
ComrmmaleslSTO
— cinquième.. . .
— 1880. .......
— 1891
— 1892
— 1899 ........
— 1906 ........
— 1912
— 1920 ........
— 1921
— 1922
— 1923 non
— 1926
Panirna fbons>. .

52
192 ..
48 ..

194 ..
39 50

328 ..
77 50

175 ..
84 . .

174 75
40 25

179 50
272 50

55 ..
403 . .
93 25

450 ..
420 ..
372 50
R95 ..
462 ..
222"..
214 ..

44 75
230 ..

g45 ..
137 ..
245 ..
350 ..
183 . .
59 50
59 50

437 ..
94 50

451 ..
396 . .
224 50
212 ..
225 ..
122 ..
309 ..
335 ..
30$ ..
304 .,
465 ..
137 ..

Banque de Prancol 4000
— d'Algérie 9590
— Nat. de Crédit «95
— de Paris 1798
Union Parisienne 1286
G*» Algérienne. . . 1400
Comptoir Nation. 1135
Crédit Commère. 885
— Foncier
— Lvomiais ....
— Mobilier
Société Générale.
Foncier Algérie..
Ken te Foncière..
Soc Marseillaise.
Est
— 3%
— 3% nouvelle..
— 2%%
Lyon.
— 3%
Méditerranée 5 %
— 3% .........
— 3% fusion....
— 3 % nouvelles,
—
Midi

— 3% nouvelle.,
— 2%%. ......
Nord
— 3% 2« série...
— 3 % nouvelle,.
— 2%%
Orléans
— 3%
— 3% nouvelle. .
— 2%% ...
Onest
— 3%
— 3% nouvelle..
— 2%%
Chemins Aigérie.
Est Algérien
— 3 %
Ouest- Algérie» . .

Sud-France
— 3%
Tunisiens
— 3% (B.-Gnel.)
Sues....,
— 5%... ....
Métropolitain..
— 3%%......
— 4%

1695 ..
2489 ..

515 ..
930 ..
505 ..

4500 ..
500 ..
845 ..
258 ..
238 ..
220 ..

1140 ..
257 ..
410 ..
250 ..
240 ..
233 ..
221 ..
865 ..
238 ..
235 ..
215 ,.

1465 ..
261 ..
275 ..
285 ..
925 ..
255 ..
248 . .
220 ..
485 . .
244 ..
235 ..
228 ..
117 ..
374 ..
212 ..
395 ..
211 ..
375 ..
194 ..
865 50
225 ..

. .1495 i . .
2770

— 0%.,.
Distribution !! "
— 3 3 /4 %
— 4%
— 5%
Générale éleotrle.
Thomson
El cet. Mêtalmrff.
Tré fil cries Havre
Courrlérea ......
Lens
Boiéo
Penarroya
Platine
Finane. Pétroles.
Kuhimann
Gafsa
— parts
Prod. Chim. Alais
Chargeurs ïléunls

416
1350
235
359
375

2005
412

2350
271
850
500
239

1440
1375
585
825

1035
1730
1S90
ïOOo

Messageries..... 185
— priorité 180
— 3 Vz % 261
— 5% 3S0
Transatlantique .

775
298
278

— priorité.
—— 3 % ....
— 4% ....
Voitnres...
Air liquide

Pattié jouissance.
— ca >ital
Say
B. i ocdres-Mex.
Max- ue
Ottomane ......
Foncier Egyptien
Nitrate B.aiVway3
Congo Gds Lacs.
Wagons-Lits ord.
Central Mining..
Rlo-ïinto
Azote
Lautaro. .......
Naphte
Carpet .........
PetroBna
Raffiner. Egypte
— parts. .......
Tabacs Ottomans
Bqus Indochine.
— Privée (cumul)
C. Lyon-Alemand
Crédit Algérien. .

265
210
361

1150
4S5

488
525

2351
360

1055
5571
4175
701
53 i

1660
2451
5882
1535
530
226
580

1450
890

1550
605

5475
274
=S63

2250

Havralse Péntos.
Nord-Sud
— 4% 1909.....
— 4% 1913.....
— 6%% 1924...
Omnibus .......
— 4 %
Parisienne Ind...
Tram. Bordeaux.
— Français. ....
— 4%
— Soins.
— Var
Docks Marseille.
Magas. Généraux
Air Comprimé...
CâblesTélégraph.
Electric. Paris.. .
— l %
EnerKîe Méditer.-.
— 5 %
— 4%
— SU'i-Ouast . . .
— Industr
Havraise Energie
Téléphones
Gaz de Paris ....
Firmïny........
Aciéries France,.
Lohgwy ........
Micheville
Paris-Ontreau. . .
Chant. Bretagne.
— France ......
— Loir
At. Nord-France.
Chant. Gironde..
— St Kazaire . . .
Ghât.-Co mmen rry
Constr. Locomoi.
Beeauviiïe
Dyio-Bacalsm ord,
Fives-Liile. .....
PonEgibaud
Alais
Forges Jîai-ïne...
Jeumout
— parts
Méditerranée.. ..
Montatcire
Denain-Ârœin...
Allège.. ........
Normandie .....
Métaux
Montbard.......

50

455
240
265
245
ï 50
628
270
242
194
393
221
174 ..
73 ..

522 . .
1870 ..
2700 ..

581 ..
1790 ..
284 ..
490 ..
269 . .
205 . .
560
133 ..
080 . .
632 . .
267 ..
30 7 ,.
818 ..

1225 ..
10-12 ..
1070 ..

105 ..
13S ..
450 . .
030 ..
94 . .

48S ..
2170 '..

220 ..
tas ..
109 .

1502 ..
1900 ,.
175 ..
749-'..
307 ..

1094 ..
380 . .
630 ..

1955 ..
235

59 ..
1751 .

202 50

Creusot 1090
Senelle-SlauSetige 1730
Basse-Loire
Bôthune. ........
Bouch.-dti-Khona .
Tonkln .13030
Commen.-Faareh, 1090
Aniche , . ,
Blftnzy
Carsiatix .....
Grand

s
Gombe .

Mines Loire. . .
Maries .......
Vlcoigne......
Aguiias
Algérie-Tunisie
Assoe. Minière...
Cuivre Pyrites...
Guergour .J
Krivol-Kog.. ....
Mokta cap. .....
Nickel.. ........
Ouenza....
Tekkah
— parts. . . .....
Liiîe-Bonnlèrea . .
Pêtroies . ,
Dynamiteicentr.) 20
Saint-Gobain...
Stéar, Fouroier.
Usines Rhône. .
Cnseaier
Sucreries Brésii.
Cl m. Indochine.
Paliet-Chausson
— parts.
Galer Lafayette.
Nouvel!. Galeries
Paris-France. . . .
Agence Havas.. .
Bergougnan ..... 690
Compteurs à gaz. 626
Garniront 324
Auer. 791
Peugeot 700
— parts 8500

60
5405

40

1150
1000
1592
S75
455
690
706
351

5005
•130
374
1350
315

CSC 9
58S

4230
2800
7250
748
720'

4980
15S
670

2700
530

1850
1313

20000
200
720

1480
1415

Angleterre 2VS %
Argentin 1888.. .
— 1895
— 1900
— 1907
— 1909
— 1911
Autrich .3 %!» H.
— série A ......
— 4%

314
2835

472
148

2690
2680

425
500
585
356

£îulgs.X'3 1904 a, » „ SI » oO
Belge 3 %1873-09 44 ..
Brésil 4 % 1389. . 302 . .
— 5 % IS9S 525 . .
— 5% 1909..... 6S1 ..

Chine 1895
— 1902 ........
— 1903 ........
— 1908
— 1011 ....
— 1913 rêorg....
Egypte unifiée • •
— 3 24 %
Espagne Extér™.
Hellén. 4 % 1SS7.
— 5% 1914
Italie 3 "/s %
Japon 1905
— 1907 ........
— 1910
Maroc 1301
— 1910
Mexicme 4% 1901
— 4% 1910
Portugal 3 % 1™ s
Uoumain 4 % . . .

Russe 5830
— 1889
— consolidé
— 1901
•— 1891
— 1896
— 3 v2% îse-i...
— 1906
— 1909
— 1914
Serbe 1S95
— 1912........
— 1906
— 1909
— 1913

Soisse3y2%i9i0
Turc unifié
— 191
B. Esp. Rio-Piata
Athènes
Land Bank
C, " Italienne....
Orient
Franc. Bio-PIaia
Danube Save obi.
Nord Espagne...

432 ..
730 .,
475 ..

1615 . .
810 . .

1070 ..
468 ..
410 ..
426 ..

1300 ..
335 ..

79 ..
537 ..
455 . .
391 50
480 ..

1790 ..
ï 6*0 . •
147 ..
190 05
70 ..

20 80
19 90
82 50
20 ..
IS . .
14 75
19 ..
28 50
19 ..
19 90

162 ..
605 . .
525 ..
509 .
104 10

476
123
83

680
265

1740
1180

255
1270
332

2230
1573

Portugais..
— 3 % 1»..
— 3% ».:
— 4% 1«
— 4 % 2»
Railv.ays -Elect. 
Sarag03se
» - tir

Saïonique.......
Briansk ord. . , , ,
Hêraclée. .......
Sosiîowiee
Siîésie Zinc ord..
Lagunas.. . . . . . .
Prctvodnik.. . . , ,
Tabacs Phiilpp. .
— Portugal

100
260

55
403

87
772

3925
1420
243

83
980

1382
775
110
55

S350
1820

Oazrz compïâmentair-33

M^ifidano ...... 6.75 . .
Popp 2700 . .
Centrai Pacifique 2085 ..
Chicago Milwauk 1560 .. .
PampeUtne ..... . - . -
Barcelone 1760 . .
Philippines 3350 , .
Générale Electr. . 2005 . .
Dobrow Pétroi. . 464 ..
Groupement Cait 309 . .
Banq. Indochine. 5475 ..
Wagons-Lits 4% 1106 ..
C'a G" Tabacs.. .  212 ..
Paris-Maroc. . ... 90 . . ,
Soc. Tubize ord. 438 ..
Elect. Gaz Nord. 352 ..
Ch.tB-Ayrcs obi. 2200 . .
Hellén. 4% 1910. 285 ..
Mines Albi parts. 3110 ..
Horne et Buîre. . 31 . .
C»e Génér. Indust. 470 . .
Et. Roquefort... 1510 ..
Sucre colonial. . . iSS5 ..
Gaz Lebon $800 . .
Suez Soc. ci vile.. 18225 ..
Graissessac 500
Roumano-BeJge . 130

Chargeurs Franc.
Bi-Métal
Dnieprovienne . .
Gnome
Périgord
Peugeot ........
'Sant-du-Tara...
Toula
Albi
Bmay
Czeiadz
Ekaterinowska . .
Liévta (30)....
As Ira Romana
Wyoming priv,
Grosnyi priv. .
— ord
Mex._ Eagle pré!

61
232
453
870

735
950
235
600

3670
1575
1.9

lltOO
700

2000
64S
635
142

Omnium Pétroles 434
Royal Duteh....4*90O

10'.
Shell
Spies
Steaaa Romana.
Victoria Pétroies
Butte .
Kinta jouissance.
— parts
Laurlum........
Ouasta.
Utab. ...

4500
652
17

440
385
33 1

2805
4850

36
7600
3350

Vieille-Montagne' 3760
Algérienne. . .
An-Loc. .....
Suberbie .....
Hutebinson...
Pointe-à-Pitre.
Siboga cap. . . .
Sumatra.. ....
Tapanoêlie.....
Casino Nice. • •
Monaco • . ,

153
1780

89
2800
6000

326
5675
3850

900
.14250

2835cinquième.. .
— obligations
Est Asiat. Danois 8025 . .
C»Géa. des Eaux 249 50

EN BANQUE
Comptant

Argentin 6 %... . 540
Brésil 1895 378
— 1903 435
— Rescision.... 323

Mexicain 5%..
— 3%
— 6% (bons).
Alsacienne. . . .
Bakou........
Baba
Brakpan......

TERf&E

71 75
44 ..

1260 ..
5S5 ..

1850 ..
220 ..
598 ..

Cambodge ......
Caoutchoucs ....
Chartered.
Coiombia.......
Coneordla
Crown-Mines....
De Beer ordtn. . .
— préférence. . . .
Diêtrich
Easteni ........
East-Rand
Es trellas. ...... .
Franco-Polonaise
Fco Wyom. ord.
Geduld
Goldfleids
Gula
Hartmann
Hotchkiss
Huanchaca
Jagersfontein ...
Kuala
Lena
Lianosoff
Ma'.acca.
— préférence....
Maiopolska .....
Maltzoff
Mexiean Eagle . .
Mexico
Modderfontein . .
Montées tini,..,.
Mont
Mozambique ....
Navigation
North Caucasîan.
Padang.
Phos.Con3tantine
— Tunisiens ...
Raisins
Randfontein....
Randmines
Ray
Russian OU
Shansi .........
Siiva
Spassky
Steaua France...
Tabacs Orient...
Taganrog
Tanganyika
Terres Rouges.. .
Tharsis
Transvaa)
Tubes Sosnowice
Tubize nrivil. ..

555 ..
513 ..
218 50
410 ..
283 ..
4'3 ..

2600 ..
2005 ..
237 ..
283 ..

90 50
>28 ..
3*5 ..
546 .
5«9 ..
233 ..
308 ..
2*0 ..

1105 ..
iSt ..
545 ..
610 ..
î39 ..
Cil ..
528 ..
508 ..
740 ..

361 ..
j65 50
169 ..
150 ..
233 ..

64 ..
83 25

232 .
71 50

1728 ..
497 ..
386 ..
283 ..
108 50
470 ..
23S ..

64 25
70 ..

168 50
70 50

471 ..
203 ..
163
443 ..

1065 ..
435 ..
359 ..
328 ..
452 ..

imprimerie spéciale.

Le Gérant : Amédée BESSOÏ*.

COORS DES CHANGEST

PLAGES
ÉTRiUiGÈBES

Londres
N«-ïork . . .
Alismagns . . .
Argentins . . .
Belgique
Brésil
Ee'prlî
Caaacia
Danemark . . .
Espagna . . . .
FiniïMis
6rfe8
Koiîarida . . . .
iisîia
Japon
Ktsrwègs
PéîrasraU . .
Pcriap! . . .
PrajBS
ï-tiiimaïsie . .
Serbie
Seid* .....
Saisaî
BriEgùay . . .
Vienne

UNITÉ
01 CH.4S0E

Valeur
en Francs

aa pstr

I fins steriir.g

'*•> .—v.. 1

,,'100 PESOS

100 miireis
iûû levas
l dollar

ICI couronnes
ISS pesetas

!38 Btarkkai
188 drachmtc

iBe florins
m lires
100 yens

iS8 couronnes
S CD raitiles
iS8 œllreis
109 ir.srciu

108 le!
iSS dinars

100 ceurennsî
103 'r. suisses

ISO pesas
ISO cotuccaet

28.22

iW.—
163.—

S. 18
138.33
100.—
1SB.—
usa.—
ïf:S.—
!E8.—
2B8.—
IÏ8.S0
2SB.S3
EB4.4S
128.—
103.—
iao.—
iS3.SU
!3i).—
4BS.—
105.—

CODES
da

JÙ DR

144 90
29 86

711 ..

41 * S0

792 ..
451 50

1194 ..
Ii2 90

749 50

16 iO

79S
575

COCSS
de ta.

VEILLS

149 50
30 33

717 50

423

461 50

124 75

89 20
16 75

S10
582

5W Feuilleton dai 16 novembre 1926

.es Exploits de Jean Chouan
Roman de VEpoque rêvoluliormairè

TROISIEME PABTtS

LES ECHAFAUKJ

2WÏ

JJt MAKI QO'GN N'ATTESTAIT PAB

mm 5e ne nuis po-kut folle 1 Rassunez-

VCHUS !... Je saiis fort calme. Je veux que

Jiuirrijbe-d'Argeait m'épouse I Si j© le veux,

c'est cru© j'ai mes raisons I La cause royale

exige que tu m'épouses, et tu n© 3ortiras

d'ici vivant que si tu es mon ffiarï devaint

Dieu et devant les honwnas. Le serment

<ÎPMD. général républicain est ta sémite sau-

vegarde 1

— Que viotn© -wlontA soit faite, mot' «te-

imoiselle ! réipondit Jamibe-d'Argenit,
L« boiteux pleurait d'émotion ; ses ge-

noux avaient ployé. Tl était comme écrasé
aux pieds de la fille de son suzerain, de-

niie<uirée debout, p&le, mais dé<idée. Inti*-

timucexaesiiX, MU g?ajid ccu^acin la dévouraiL

A sa cause, elle sacrifiait ma boEnctnie qu'elle

aimait. Devant le vieux porêtre eu suaplia

et en éfcole, elle tendit sou doigt à Jean
Treton qui, tremblaut eounmie la feuille,

passa l'anneau à ce doigt aristocratique,

kieig, blanc, nacré, qui, lui, ne tremblait j

poiaii. D'urne voix ferme, elle avait pro-

féré le oitt fatidique qui, «fur la demande

dm prêtre, la liait pour la vie à Jean Tre-

taa> La bénédiction donnée, elle avait

rouvert la porté da sa ehambre, était des-

cendue la proiniè«t& et avait dit au géné-

ral anxieux :

— Jambe-d'Argent me sait 1

Et quand le boiteux était appearu, elle

avait ajouté :
 Vous le laisserez partir et mêoue vous

protégerez sa fuite : il est mon mari i

Elle montra l'alliance d'or à son doigt.

L'officier crut à une mystification *
— Votw mari ï Alloas donc !... Et l'aa-

tre ?
i — Oaai aaîa» i

— L'autre mari que vous attendiez tou-

jours 1

— U y a beau temps qu'il est mort t..s

Elle rit uea^exismient. Quant à kri, il

était décomposé.

Avec eiïort, il demanda :

— Et depuis quand seffiez-wes la fem-

ms da ce chouan î

— IDepuis dix minutes î

— Vous auriez, vous, la fille- du comte

do Quelatoes, épouse ce descendant de vos

serfs î
— Cela ne saurait étonner qu'un démo-

«aiate cioinme vous, monsieur ! Il est plai-

sant que ce soit moi, l'infamie aristocrate,

qui fournisse à un général républicain la

formule de la mésalliance et de l'égalité

devant la nature ! Au surplus, il n'y a

point iei de mésalliance, Jambe-d' Argent

est un grand chef et la cause qu'il sert

l'anoblit tellement, que je n'ai point eu à

descendre pour lui donner ma main...

Peut-être même snis-je montée !... A pré-

sent, tenez votre serinent. Voici mon

mari,..

D'une voix faible d'howwne blessé à mort,

tl murmura :

— Vous avez jowé un jeu atroce ! Vonis

ne savez pas, ou plutôt vous saviez com-

bien je vous aime. Je souffre comme un

d&imné I...

D'un tan attendri, elle répondit :

— Je n'ai pas pu vous fléchir I Vous

vouliez livrer Jambe-d' Argent. Vous m'a-

vez acculée an seul moyen que j'avais de
1 ie sauver Lm

— Not' demoisellô !... implora Jambe-

d'Argent, les mains jointes, ses joues hir-

sutes mouillées de larmes, avee une sorte

d'effroi dans les yeux, il fallait me lais-

ser amrêter. Ma vie ne vaut pas un de vos

chiaijrins.
— Tais-toi fit doucement Blasa**©.

Tu n'es pas juge i
 Ah I vous me haïssez biesa L.. fit le

général, avec un rire affreux, qui dissi-

mulait mal sa torture mtérieuasa Vous

aurez su me supplicier.

—. Non ! Monsieur !... répondit Blanche,

presque bas à son oreille, bien doucement,

affectueusement même, en allant lui pren-

ÛTO lô mam. Non I le ne vous bais point !

Non ! J° n'aurais pas voulu vous faire

souffrir. Je n'ai songé qu'à sauver Jambe-

d" Argent et i e b*nis même le ciel de ne

m'avoir pas permis de penser que je ris-

quais de voue désespérer. Car, alors, j'au-

rais hésité à faire ce que j'ai fait. Qui sait

même si ma résolution n'aurait pas été

brisée ?.. . . ...
Il la regarda, surpris, avec lexpreâsion

d'un homme à qui l'on applique un baume

bienfaisant sur une plaie envenimée.

' j 0 ne vous étais donc point indiffé-

rent '? domanda-t-il

— A présent que l'irréparable est entre

nous, je Puis m&me soulager mon cœur

©V vous dire que je vous aimais, moi aussi.

Vous me voyez le cœur endolori, mais la

conscieDrOe en paix... Ah I pourquoi êtes-

vous républicain ?

— On 38» saurait Être plus déheieuse-

ment brûlé à petit feu 1 fit-il en lui baisant

la main.

A l'inverse d'elle, son cœur était soulagé

mais sa conscience était en complet désar-

roi.' 11 allait ajouter quelques mots. Elle

devina ce qu'il allait dire, lui bâillonna

doucement la bouche de sa main libre et

s'écria :

— Non I non I... Vous allez me blâmer

de ne jamais avoir tenté de vous rallier

à la cause royale. Vous vous y seriez peut-

être rallié à cause de moi, pour m'avoir,

et non pas parce que vous trouvez eette

cause belle et juste. Vous l'auriez servie

eu mercenaire et non en apôtre, comme

ceux-là (et elle montra Jambe d 'Argent). Il

faillait y venir voiis-imêmies, à cette cause !

— Mon Dieu i... Je perds tout !... fit-il,

anéanti, en laissant tomber la main de

Blanche et en s'asseyant lourdement sur

um canapé... Ecoutez !... fit-il au bout de

quelques secondes. Je puis vous avouer,

maintenant, que je n'ai été jeté dans les

rangs républicains que. par la nécessité.

Né aux colonies, on m'a débarqué à Nan-

tes, malade, après m'avoir volé mes- pa-

piers ! Je me suis trouvé sans argent, sans

état civil, sans protection, sans pain, dans

un pays nouveau. Je me suis jeté dans

l'armée, comme dans un refuge. Peu a peu,

je me suis attaché à ce métier et à mes

compagnons d'armes... Suis-je républicain t

Je ne sais pas i Français. Oui ! Je me

suis senti soldat très vite. J'ai porté l'épée

depuis mon enfance. Le sang était là.

— Vous êtes un noble I... Grand Dieu U,
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Votre histoire m'est connue !...

— Je pourrais m'appeler Legris. Ce nom

me fait horreur, c'est une défroque d'no-

pital !... Je suis le chevalier de rOantora-

sière, votre cousin !..

Il s'inclina. Blanche poussa un cri 

— Ali ! mon instinct me l'avait

La Bigottière ! Mais je me suis bouché i«>

oreilles; je ne voulais pas admettre ^ ^

Quelaiaes pût vivre sous rhabit répu»

cain ! laissé
— Le vrai L'Ombrasière !... l 813^

échaper Jambe d'Argent. avait
-- Tonnerre ! Mille couperets '— " ̂

crié une voix, de l'autre côté de la pow»

salon-.
 va

jx

Blanihe, Jambe d'Argent et *a

avaient parlé en même temps. Le g«B g._

ouvrit ia porte brusquement; il aperÇ
card; l'espion écoutait la conversation. _

— Drôle ! fit l'officier en le prenant

collet et eu l'attirant dans le salon. T
11

pionnes aux portes !

— C'est mon métier ! i^vian-
Cette attitude de l'espion ns fit quaoo»-

tuer la colère du général.

— De quoi prétends tu te mêler î ^

— De ce qui me regarde !... Mais I
e
 ô

ce que je voulais savoir ! Cette cit? y
{£1

j re

a tué son mari et s'amusait à nous le _
uT

attendre. Tantôt nous irons à Laval >P^_

rendre visite aux citoyens du tribuna
Tu seras ]Ug^

COIESW
volutionnaire, ma belle

comme une vile meurtrière et non

mie brigande héroïque !

stùtrrè*
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